
mm nécessité de ia paicalii de l'Espagne
A TRAVERS L 'ACTUALITÉ

Genève, le 21 décembre.
On a p u comp rendre, ou à tout le moins s'ex-

p liquer, les ingérences étrangères dans la
guerre civile d'Esp agne. ' .-

Que la manileste tentative de bolchévisation
de la p éninsule p ar Moscou eût app ?lé l'Inter-
vention Italienne et allemande, rien là qui p ût
surp rendre ou Indigner ; la rép onse du berger
à la bergère est aussi une obligation de l'ordre
diplomatique... Ma iis auj ourd'hui il app ert , d'une
p art que Moscou a Perdu la pa rtie, d'autre p art
que la p acif ication de l'Esp agne exige la ces-
sation de toute aide extérieure à l'un et à l'au-
tre des p artis aux p rises.

Ni l 'Angleterre ni la France ne toléreront, —
Ca été le bon côt é des brusques revendications
italiennes relatives à la Tunisie, à la Corse, etc.,
de le remontrer avec toute la clarté désirable
—, que l'équilibre méditerranéen soit menacé ,
où que ce p uisse être. Dès lors, mêma si l'on
révoquait en doute la p ureté des intentions
Halo-allemandes quant aux f ins que d'aucuns
accusèrent les gouvernements de Rome et de
Berlin de p oursuivre, il app araîtrait auj our-
d 'hui très certain que toute solution à la ques-
tion d'Esp agne Qui ne serait p as nationale —
exclusivement , comp orterait le môme risque de
guerre générale que l'on courrait en s'en p re-
nant d l'intégrité de l'emp ire af ricain de la
France.

Ce risque de guerre, l'envîsagerait-on à Ber-
lin d'un cœur léger ? Et même â Rome ? Nous
ne saurions le p enser. Il imp orte donc que, aa
p lus vite, les Esp agnols soient seuls à devoir
décider de leur p rochaine f orme de gouverne-
ment.

Les déclarations qu'a f aites l'autre f our là-
dessus M . Neville Cliamberlain à la Chambre
des Commîmes sont nettes : « Tant que des
troup es étrangères seront en Esp agne et qu'au-
cune autre solution p our l'Esp agne que celle
contenue dans le p lan de non-intervention ne
sera p as trouvée, le gouvernement britannique
n'envisagera p as les droits de belligérance aux
p artis en conf lit autrement qu'en conf ormité
avec le p lan de non-intervention lui-même. » En
d'autres termes, ce n'est que lorsqu'il sera avé-
ré que les aides étrangères en Esp agne auront
cessé, des deux côtés de la barricade , que le
général Franco sera mis au bénéf ice des droits
que comp orte la reconnaissance de la qualité de
belligérant. Le droit qui en résulterait p our M
s'exprimerait dans l'exercice d' un blocus ef f ec -
tif des côtes de l 'Espagne rép ublicaine, qui
amènerait rap idement la décision.

Cette décision ne saurait changer grand'-
chose à ce que p ermet d'envisager ta situation
actuelle . Dès que la Russie a p erdu la p artie à
Barcelone , — et là-dessus aucune Incertitude
n'est p ossible —, la solution ne p eut p lus louer
en f aveur du gouvernement de M. Negrin. Ce
que l'on doit souhaiter c'est qu'elle ne tarde
p lus. On le doit, po ur une raison sup érieure
d'humanité qWll n'est p as  besoin de dévelop-
p er. On le doit aussi â l'int érêt europ éen ; car il
ne saurait être révoqué en doute que, tant que
les aff aires esp agnoles ne sont p as  réglées, les

conversations diplom atiques entre les quatre
grandes p uissances occidentales en vue de l'êr
tablissement d'une p aix durable ne p euvent être
engagées.

Nous ne méconnaissons p as qu'il y aurait une
sorte de désintéressement haïssable dans le f ait
de livrer p urement et simp lement à la vindicte
des armées du général Franco l 'Esif agne de-
meurée rép ublicaine ; aussi bien n'est-ce p as  de
cette indiff érence aux maux d'autrui qu'il est
question. On a p u enregistrer te f ait nouveau
que le part i de Franco envisage l'opp ortunité,
d'une restauration monarchique, mri ne saurait
être durable que dans une Esp agne pacif 'êe au-
trement que p ar le f e r  et p ar le f eu. Qui dit res-
tauration supp ose un p as vers la réconciliation
nationale, ll est p robable d'ailleurs nue tout cela
ne s'eff ectuerait p as sans une trêve des armes
devant conduire sinon à une médiation entre les
combattants , du moins à im essai d'équitable
conciliation.

Tout cela appartient -à demain. Ce qui est
d'auj ourd'hui et qtf ii app araît urgent de mener
rap idement à chef , c'est la « p urge » de l'Espa-
gne de tonte hyp othèque étrangère.

Personne n'a p lus rien â gagner à ce système,
et tout le monde continue de courir le risque
d'y perdr e beaucoup . Ce n'est p as l'Esp agne
seule qui a besoin d'être p acif iée ; c'est aussi
l'Europ e, et la p acif ication de l 'Europ e demeure,
dans une large mesure encore, quoique moindre
que naguère, f onction de celle de l'Esp agne.

Tony ROCHE.

Les réffflexSoiniS'dlu sportif
C«>rm.<__.tf «lu teu-dA

Par Squibbi
(Jn championnat qui s'annonce palpitant jusqu'à la fin. -- Une heureuse initiative : la trêve

des... footballeurs. -- Les sports d'hiver reprennent leurs droits. - Les ^possibles"
à l'entraînement. -- Deux nations, deux conceptions. - En hockey sur glace :

la rencontre franco-suisse. - Notre équipe a tait des progrès, mais
tout n'est pas encore au point.

Je comprends la tristesse des dirigeants du
Chaux-de-Fonds F. C. Après le courageux ef-
fort qu 'ils ont fait , après les acquisitions de
Wanger et de Buchoux , voilà,que ces coriaces
Biennois leur j ouent une bien mauvaise plaisan-
terie. Il est vrai que l'intrusion du rondelet
Jaggi dans la ligne d'attaque des bernois a dé-
cuplé sa puissance. On se rend compte que l'ex-
joueur du Lausanne-Sports « en a sec » et Qu'il
veut montrer à ses ex-dirigeants qu 'il est en-
core capable de belles prouesses. Il est navrant
que vous en ayez fait les frais. Mais point de
découragement ! car nous enregistrons de bien
autres surprises. N'est-il pas déià symptômatl-
que qu 'en Ligue nationale et en Première Li-

gue romande, le leader soit tenu en échec par
la «lanterne rouge» ? Constater que Bâe éli-
mine Grasshoppers par 3 à 1 ; relever que Con-
cordia-Yverdon mène par 1 à 0 à la mi-temps
et obtient ie match nul avec Cantonal , prouve
combien nos équipes sont près les unes des au-
tres et démontre pourquoi le championnat sera
cette saison palpitant à s-uivre j usqu'au bout.
Seulement il convient que ceux qui ont la res-
ponsabilité du grand Club des Montagnes con-
tinuent à observer la plus , grande circonspec-
tion. Bâle n'est plus q-u 'à deux points — un match
gagné ; et que se refuseraient désormais les
gens des bords du Rhin depuis qu 'ils ont battu
les « Sauterelles » — d'un groupe qui comprend
Oranges , qui a tenu tête à Young-Boy s — c'est
une référence — et Lucerne , qui en a fait de
même à Young-Fellows. Il faut absolument «dé-
cramponner » ces compagnons et grimper à
l'échelle. Je sais que la chose est entre de bon-
nes mains. Si l'absence de Béguin devait du-
rer , malgré toute la sympathie crue j 'éprouve
pour le vétéran Chodat , il faudrait songer à fai-
re l'acquisition d'un j eune gardien . SQUIBBS.

'Voir lu suite en deuxième leuille )
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De gauche à droite : La fête de Sainte Lucie est
une très ancienne coutume qui se célèbre chaque
année le 13 décembre, en introduction aux fêtes
de Noël. Suivant la tradition , Lucie, habillée en
blanc et avec des chandelles allumées sur sa tête,
offre du café el du pain frais , tandis que ses de-
moiselles d'honneur chantent d'anciens cantiques de
la Nativité. Vue prise lors de la fête de Sainte
Lucie célébrée par la société des étudiants sué-
dois-allemands à Berlin. — Hermann Muller, le

ment

célèbre motocycliste allemand, essaye sur le cir-
cuit d'Avus, près de Berlin , d'établir un nouveau
record pour « trotinettes » motorisées. La vitesse
normale de cet engin est actuellement de 40 ki-
lomètres à l'heure. — Une paysanne italienne , la
signora Giovanna Lucchini Uccelli , a mis jusqu 'à
aujourd 'hui 12 fils au monde. A celte occasion,
elle et son mari seront reçus par le Duce à Rome
le 24 décembre, qui est en Italie le Jour des mè-
res. Voici le couple avec leurs jumelles dernière-

nées.

Au milieu du bassin minier de la Sardaigne , là
où se trouvent les plus importantes mines de
charbon , le gouvernement fasciste a fait bâtir une
petite ville moderne que Mussolini a inaugurée le

18 décembre et qui a été nommée Carbonia . La
ville , avec tous ses services au complet , comprend
un quartier pour les mineurs et un pour les em-
ployés des mines. — Une vue générale de la ville.

Villes italiennes qui naissent : Carbonia

Statistique londonienne

Les Anglais aihient les statistiques de la vie de
tous les jours. Ils ont fait une enquête sur les
achats de Noël dans lès grands magasins, ques-
tionnant près de deux mille 1 acheteurs. Sur dix,
neuf étaient des dames, dont un tiers étaient
accompagnées d'amies. Aucun des hommes n'é-
tait accompagné d'un homme. Un acheteur sur
vingt portait un paquet. Les hommes achètent
plus vite que les dames. Le temps maximum fut
atteint par une dame qui cherchait un châle de
5 francs avec vingt-cinq minutes. Le minimum
enregistré fut de trois minutes et demie, pour
l'achat par un homme d'une robe de cent francs.
Sur trente personnes questionnées , six cher-
chaient le rayon de librairie (c'étaient tous de
j eunes gens); dix-neuf désiraient des jouets , trois
du linge et deux des bicyclettes II paraît que
les dames demandent d'abord le prix des obj ets,
et ne choisissent qu'ensuite, alors que les hom-
mes font leur choix avant de demander le prix.

Les achats pour INoel dans les
grands magasins

Entendu dans la rue
— Miss N. se marie demain !
— Pas possible ! Quel est Theureux homme ?
— Son père !

É CMOS

Décidément l'année finit moins mal qu'on n'au-
rait pu croire I

J' avais clos la souscription en faveur des em-
paillés de M. Monard avec une certaine mélan-
colie.

Or, j 'ai reçu hier et avant-hier deux lettres qui
m'ont causé un plaisir particulier. Ce n'est pas
uniquement parce que l'une était accompagnée
d'un chèque de cinquante francs et l'autre d'un
billet de vingt francs , mais bien pour le geste et
les sentiments qu 'elles expriment. En effet , ie re-
gretterai toujours de ne pas pouvoir publier —
puisque mon premier correspondant veut conserver
l'anonymat — les quelques lignes extrêmement
spirituelles que m'adresse, avec le chèque prénom-
mé , un établissement public de notre canton. Mais
je me suis bien promis qu 'à l'avenir je ne dirais
plus de mal des banquiers 1...

D'autre part, ie tiens à remercier également M.
Henri Dellenbach , de Lausanne, pour l'envoi de
fr. 20.— et de la pittoresque missive qui les ac-
compagnait. Mon correspondant s'étonne que moi
qui suis « du comité-qui-a-trouvé-de-quoi-achetei-
une-locomotive », je renonce à trouver la fin des
deux mille francs nécessaires pour empailler les
animaux féroces ! Il souhaiterait même que j 'en-
voie Numa tirer quel ques sonnettes argentées, mais,
a j oute-t-il. « naturellement pas les mêmes que pour
la loco » ! Enfin, comparant le courageux savanl
oui est allé tuer les animaux jusqu'au fin fond de
l'Afrique au Journaliste oui doit réunir... o"elou'*s
brins de paille , il souhaite que jusqu'au Nouvel-
An on trouve encore de quoi poursuivre l'oeuvre
entreprise par le Dr Monard...

Je regrette de ne pas pouvoir publier comolè-
tement cette missive amusante et cordiale qui , avec
la précédente, prendra place dans les archives du
j ournal.

Enfin , il me faut mentionner l'envoi de fr 2 —
de Mlle F. Pécaut , à qui je présente ésalemenl
mes très vifs et très sincères remerciements.

Les fonds recueillis in extremis seront don r en-
voyés par le même courrier au Dr Monard nui
pourra ainsi constater l'intérêt très vif et amical
suscité chez nous par son initiative.

Et si quelques souscripteurs veulent encore lui
faire parvenir des fonds , eh bien , personne sûre-
ment ne les en empêchera l...

Le père Piauerez.

PRIX D'ABONNEMENT
'ranco pour la Sulssr:

Un sn Fr. 16.80
Six mois . • 8.411
Trois mois » 4.30

Pour l'Etranger!
Un an . . Ft. 4.".. — Six moli Fr. IA. —
Trois mois • l'.. .& Un mois • 4.50

Prix réduits ooui certains pays,
se renseigner à nos bureaux.

Compte de chenues postaux IV-a SI*
Téléphone 2 13 95

PRIX DES ANNONCES
La Chaux-de-Fonds . . . .  10 ct le mn>

(minimum 25 mm)
Canton de Neuchâtel el Jura

bernois Iï ct le mn
(minimum 25 mm)

Suisse 14 et le mm
Etranger 18 et le mm

(minimum 25 mm)
Réclames «Mt ct le mm

Renia extra-régionale ftnnonces-Sui-sses Sh
Bienne et succursale»



roof Dali de laDie
R veu ire . modèles i ien iqut-s H
ceux ries n-s 'aur-ims. fr'r. 100 —-
ei 110. - LiuriUil, U4iel.d«-
Vi l l - ag 161.1 i

IPdiin *r°in B' r*u*itii lr*1VIII. qualilé. R venure de
*Hl||fj —. Adresser nflrea POUR clnl
Ira S. M. 18391, au tun-.'-ni
de I 'I MP A H TMI . 16251

WI AIAIB 0n «ebôicrail d'oc
T BIfBWH, casino un vio lon
de mill ier tn pai faii étal. — S'a-
dresser chex Mile  II. Bourquin
profHRs eur , l_oilége 29, entre 13
e' |j heure.». 16281

P
tr..Tt.t succ dell . Jfickert .

.t-IH IU pen lulier. Ité pn-
r . i i ions  ni) I O I I H  gBiiroR et vente de
mopires . pendules . réveilB. Plus
de _I00( ) r lmbil lages A ce jour. Hue
Nnma-Droz I.  Tel , •¦* .. *._ 7H. WWi

Mfl!EffrF& Uenu d")"* "•¦I IVBIII \t*t ii tnnu -t 'H eu lous
Ke ni t' -i. Prix très avantageux.
H Voirai, rue de lu cjlrurrière 51

îcotni

kmlm t.a
d' occasion , ainsi que nomb reux
disques. — S'adiesser rue du
Progrès 43, 1er étage , a gauclie ,

(fS|jCCrf>C H UQ ou deux Oie-
Ul|99tj«3l vaux ni bon éi.- i -
sont » vendra nvanlageusemeni
— S'adresser a M. Mare Voit lier-
c i - n .  rue île lu Serre 112. 1637Ô

i xtra-soramei ière $X _
lixe, 8 jours, pour bon eu là. -
OITres par écrit sont chillre lt S»
1H:.t*_ UU bureau de l'Iui'Ati
TIAL- \B *_ '.
W, l ¦IHII—IWIII ¦ ¦ IÉÉIIWIW*__--H_MIH_III_,_I_ I I

Z njpppn 1er Mars 8. -mn éia-
piCul3| ge, a louer de nulle

pour cause Imprévue , fr. UO.*-"
pur moia. même adressa â vendre
poste de T S *?. continu ei anten
ne anli parasites , bas prix. 16233

A lfllIPP nouravril .939. Ravin U ,IUUCI ler el 3ine eiiii;e . bal ap-
partement au soleil , 3 chambres ,
corridor, w.-c. inlérieurs el tou-
tes dépendances. — S'adreaser
Tunnels 16 16000

A Ini lPP "l), l r 11" avril , su HO .
IUUCI , leil , 2 pièces, euisine

«i dépendances. — Ue suile ou
dnie i convenir , pelit appare-
ntent 2 pièces, cuisine ei dépen-
dances, *• S'adresser rue des
Terreaux 11, au rez-de-chaussée.

1 .722

panière 35 sffgftî
• louer pour le 30 avril. r— S'»
dresser rue de la l 'tiarriéra 2'2.
su 1er étage , ft rlrnile . 15740
¦¦ . i « . m "- 

A
|Aii 0n Progrès 5, beau reï-de-lU Uu l chaussée . 3 piéces . ti

pris avantageux. W. -O ,  inté-
rieurs — S'adresser rue de la Pro-
menade 10 au ler étage 1634 1

NflPf l fi9 2me elage gauclie . de
11U1 U uû, a chambres , cuisine ,
*w -c. Inlérieurs. boni de corridor
éclairé, balcon, est é louer pour
le 30 avril , « S'adresser au bu-
reau ||, llolliçcr. gérant, rue
Frn _ - Coin ?oisier 9 16120

r.hnillhpfl A louareljambra pieu-
UliaiIlUl O, blée. chauduge cen-
trai. ™ S'adresser rue Léopold-
Boneri 58, au Sme étage, a droi-
te

^ 
Uliin?

r.hnmhPA A louer enamnre
Ulltt l l lUl C. mstlblée, cliaullage
œniral . avee pension. Près de la
pps e. — S'adresser au bureau
4« I 'JMP AR TIAL . 16365
j - .  « « «

flh imhpn nieutilèe A louer de¦JlIttlUUI C suile —S 'adresserrue
3a.ine . -Dro!i 29. ai i2meèii , i:e J6286
-̂*̂ ^̂ ^̂ m*tmmm*wm*̂ m-*am m̂.

l ' a n a i l .  ekoellpnii* ctianifluraUttlldl lb la-jj, ,, ven „re ai,ls i
que cages. — S'adresser au hu-
re*'n de I 'I MPA U TIAL . 10358

Bure an de dame ^%£ïïrie bots de rose, meuble très ri-
che a rendre A bas prix. — S'a
dresser au bureau de l'IuPAn-
*n»*, 16:157

Skis de saut tSâ -u
^dresser S M. Armand Baumann.

Sont Hait le 2 a. 16374

A Vflnrf pn  »ne Paita t*a *skis
ÏCl lUIB f-ông i JJJ m pl u „(]

çbaise longue. — S'adresser rue
du Doubs 83. au Sme éiage . n
flatiena , IHIOft
^mm———. m,, ^mm—m—mm—m———.,,

à VPn f lrP canane -- 1 coimiiode
I CllUl C usagés . -™ S'adreaser

rne Numa Dro» 112. au 2ine éta-
ge, a droj 'e. 161 J 8

Timbres-poste. 8R$ft
Eprne SOUK chiffre B. I>. I l l ' i t l
au Imteii n de I 'I MCIITT 'I . 10234

A DOnrl rO Vel Q (le course
ICIIU|C «Allegro » lout der-

nier modèle , jamais  roulé. — Pen-
sion VV ull ber Jardinière 28 16263

i i l l l l I C  |)SB prix , longueu r
S 20 m, *¦ S'adresser rue des Ter-
reaux 1. au 2me étage. 10340
mm_p Ê *m - n m **- *- *w - * * *- * *j - *»
VI M lilierclie à acheier un vélo
lu  Uu. d'boiiiiiie et de dame , e
l'ènit de neul , utrec changeinetu
de vilessq . — S'auresser « Ai . An t .
Jt in.jm \m derrière . 16310

Porcelaines»
de Limoges

Mine l'uboJM tlouriel , 07 iu*
du Temple Allemand. 2me in n«_ «

lfi243

Soumission «bois de feu
L'Eiai da Nettclift - f l  met en -rente par yole da soumission, «vani

ubatage el aux coudiuona habiiueilss des enenèr es . environ t
300 stères quarielage h^lre ,
60 s'ères gros rondins hAlre .
20 stères peiiis rondins Iièire ,
20 stères quarielage snpjn ,

qui seront fa çonnés cei hiver dans la forêt c.monala de Moron
Tout le bois sera A port de camion.

Les amaieur s sont pries de sa procurer les formul-iiren I sou
mission mîmes du soussigi é qui les foevrii en retour Jusqu'au
__ 7 décembre 1938, 11 heures.

Ouverture oes aoumluaiooa au bureau. Marché 18, le mardi
27 décembre 1938. à U heures.

La Clia ux-de-Fond» , le 19 décembre 193H 16311

L'In venteur des fo 'êfs du Vme Arrondissement ,
<E33&t^*Wm*W***W*Wm**-,*Wm&mWmm *-ft&

»" I»„v8 H ic___3 m «57 Ttr K *Z M& * _¦ m
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. PRATICIEN
Jeune personne intelligen t , expéri *
p it ' iiltif , capable et gêneuse, connais*-
Faut :< lund les bains de nicke ia y e ,
dorape, arRenlage. elc, aya nt déj -i
occii|iô po -le analogue dans une fa-
b iii ] iie d'horloger ie trou verait place
inlôi essanie et bien rélnbueo Seules
le» personnes ay anl déj i diri gé un ale-
Jier de nicRelage pour l'Iiorlo geiie
avec grand nombre d'ouvriers , sont
priées d'écrire . Français et alle m an d
indiBpen sablefi. *m Ënvoyei cur ric ulum
vilae avac copies oe cerii fkai s . sous
chiffr e D- 224S4 U. , a Publini-
taa Bienna. AS 17I29 J i 6:180

l
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FlCMlCrc
On cherche personne

dana ta cinquantaine
ppur faire ie ménage
d'un vieux monsieur
seul- — S'adresaer rue
du Parc 33, au rez-de-
chaussée, entre 17 et
18 heures, 163H6

A IOUER
.Serre lb .  pour lu 30 ani l . beau
l>i (*nou de 2 cliambivs. «Icftv.
éclairée , cuisine ei toutes riéoen-
danoos. Plein soleil. —S 's'liepser
-i Uét entres et I'oin<nnlleu*[
S. A. rue béouold- ltoberl 32

16067

â LOUE^
BOBJ. époque ii convenir :

SERRE 89 i ¦* ebamnres ni
cuisine . 160C0

BELLEVUE 15 i » chsm.
bres e« cuisine, 16070

INDUSTRIE 14 i 3 elism-
bres et cmsina. 16071

PARC 67 i 3 cli -.imi in-n HI
cuisiue . w -e. inlérieurs. 16072

S'adresser A Gérance** &
('oiileutleo-t 8. \., rue Léo-
poid Koberi 3S,

A 9®uer
pour lo «O nvrtl I !> ¦{*-> :

A|>|ini Irm. 'i i t  inoilei ne fie 4
mande* |iié<*eN e1 lia'l , Iwul
coulort. Jarob-ll iaïKil  h» .
Api t i tr le tnenlM do H plèoesi ei
'-' plèree. aux M M t - r .ix . J ' OH
le N la .  prix nvitn " a«<*ii *!
Serre *{• _, he' nl< lier moder-
ne avec l < )  /ri ancien IcuélreN.
i-oneiei jie, eliaullé.
H'ndi-CMHPr «riiez i'on ana.
ruo Jni'ub lEi niidl 55. 1 4N3li

A VENDRE
2 loumeciii »

<ùk pétrole!
S'»dresser s Ml le  E'iroée Jesnne-
rsi , Iniiarie. lUf in 4, 163 8̂

peu usagés
sont à vendre

«•'«MccaasftOB»
au
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Une visite à I aéroport
dn Oourget

Coup d'œil sur ce qui se passe
ailleurs

On nous écrit :
L'aéroport commercial de Paris et de la Ré«

gion parisienne est situé au Bourget , à 6 km
nord-ouest de la capitale et à 12 km. de l'O-
péra.

Deux routes modernes le rt lient aux nou-
veaux boulevards militaires qui ceinturent Pa-
ris.

Le terrain du Bourget a été aménagé pour
des fins aériennes, en 1915, à l'usage de l'avia-
tion militaire

L'aviation commerciale débuta le 8 février
1919. Toutefois , il faudra attendre 1937 pour
que les installations provisoires fassent place
à l'actuelle et moderne aéro-gare, inaugurée le
12 novembre 1937.

Le port aérien du Bourget affecte la form e
d'un triangl e dont la plus grande hauteur est
orientée sensiblement sud-nord.

L'actuel terrain a une superficie de 140 hec-
tares environ.

Le terrain du Bourget est en tous points re-
marquable . Le sol est fait de bonne terre éga-
lement gazonnée , touj ours sec, quelle que soit
la saison, grâce à un drainage naturel des
eaux.

Pour la réception des voyageurs, une piste
de circulation de 50 m. de large et longue de
1000 m. court le long de l'aérogare et des ins-
tallations d'Air-France.

La p late-forme de départ et d'arrivée est une
des mieux aménagées d'Europe pour l'atterris-
sage des appareils en temp s de brume.

Au centre de la place, le nom Bourget est
écrit en lettres de 6 m. de hauteur qu 'on lit
en venant du sud.

Le port aérien du Bourget est signalé aux
navigateurs aériens par les moyens suivants :

a) phare à éclats , du type «marine », installé
sur un pylône de 20 m. de haut , en bordure de
la route de Flandre ;

b) phare à éclipses , à feu blanc ;
c) 3 phares au néon (feux rouges) ;
d) les obstacles (pylônes , bâtiments), sont ba-

lisés par des lampes rouges ;
e) 7 puissants proj ecteurs ;
f) pour l' atterrissa ge la nu!t: un triangle vert

pour la voie libre, un triangle rouge pour le
contraire ;

g) balisage de brume: 4 proj ecteurs de 1000
à 3000 watts , 2 faisceaux de phares au so-
dium de 150 watts ; 1 ligne de feux au sodium
de 50 watts , échelonnés tous les 100 m. sur une
distance de 4 km., enfin , les 24 plots lumineux
au sodium donnan l l'axe du terrain .

Les installations d'Air France comprennent
10 grands hangars.

Le personnt-1 occupé par la Compagnie Air
France comprend près de 450 personnes (ingé-
nieurs , contremaîtres , ouvriers de piste, ou-
vriers , spécialistes , etc.).

Les installations inaugurées le 12 novembre
1937 ont été imposées par l'accroissement du
trafic.

L'aérogare est un bâtiment de forme rectan-
gulaire mesurant 230 m. de long, 30 m. de large,
et 15 m. de haut.

Tous les services d'Air France, des Compa-
gnies de navigation étrangères et de l'aéroport
y sont maintenant groupés. Il a été entièrement
réalisé en ciment armé.

L'administration de l'aéroport incombe à un
Commandant dép endant de la Direction de l'Aé-
ronauti que civile du Ministère de l'Air.

A ce titre , il est chargé plus particulièrement
de faire respecter , sur le terrain d'atterrissage ,
les consignes internationales de la navigation
aérienne , et les consignes particulières qu 'il
établit , en accord avec le Commandant de la
base militaire . Il app lique également des consi-
gnes de brumes , et, dans ce cas, est respon-
sable de la circulation aérienne , dans un rayon
de 30 km.

Nous situerons brièvement l'importance du
Bourget dans le réseau aérien mond ial (près .de
500,000 km.) en rappelant que la France prend
la troisième place , après les Etats-Unis (100,000
km.) et l'U. R. S. S. (85,000 km.) avec 60.000
km. de lignes exploitées.

Sa situation au coeur de l'Europe occidenta-
le, en fait une des plaques tournantes des routes
aériennes européennes vers l'Afrique , l'Améri-
que du Sud et, demain. l'Amérique ûv Nord.

La Compagnie nationale Air France y a
une des principales bases de son réseau mon-
dial (nous citerons Marseille , Dakar , Buenos-
Aires, Damas, etc..) et occupe une place pré-
pondérante.

Depuis le Bourget on va en avion à Londres
en 70 m.; à Genève en 1 h. 50 m.; à Stockholm
en 6 h. 45 m.; à Berlin , en 4 h 30 m.; à Mar-
seille en 2 h. 55 m. à Alger en 8 h.; à Tunis
en 10 h.; à Dakar en 18 h.

Les accidents sont de moins en moins nom-
breux et l'on peut même dire à peu près nuls ,
puis qu 'en 1921 on comptai t 1 accident grave
pour 250,000 km. , tandis qu 'en 1937, un accident
grave sur 5,250,000 km. parcourus , c'est-à-dire
un accident grave pour un parcours égal à 130
fois le tour de la terre.

Certains appareils offrent actuellement un
confort qu'on peut comparer aux pjus luxueux

pullmans -des grandes lignes de chemin de fer :
insonorisation normale , sièges orientables et
souples , aération et climatisation individuelles ,
stabilité, bar , buffet , etc...

Les Compagnies de transport ont égalemen t
augmenté la vitesse de leurs avions. La vitesse
iroyenne en 1925 était de 150 km. à l'heure, tan-
dis qu 'elle passe en 1938 à 300 km., soit le dou-
ble.

Il serait trop long ici de décrire tout en détail
les installations de l'Aéroport du Bourget. Sous
!a conduite du Commandant Jacquot , chef de
la Station du Bourget, et du directeur M. Chi-
try d'Air France, nous avons ou nous rendre
compte que l'Aéroport du Boirrcjet est l'un des
plus modernes d'Europe ; c'est actuellement l'un
des plus sîlrs , l'un des plus accueillants : son
rôle dans le trafi c aérien international est de
premier plan. Nul doute q-j 'il ne devienne l'une
des principales étapes du réseau intercontinen-
tal quan d sera ouverte la ligne Atl antiqiie-Nord.

Les aménagements de sa nouvelle aérogare
ont été prévus pour lui permettre de tenir ce
rang, celui qu 'impose le rayonnement de la ville
qu 'il dessert : Paris.

Léon DROZ,
Président de l'Aéro-Club de Suisse

Section des Mont. Neuchât.

Les r#fDexB©os diu sp©irtDlF
CarneM du feudl

Par Squibbs
Un championnat qui s'annonce palpitant jusqu'à la fin. -- Une heureuse initiative : la trêve

des... footballeurs. -- Les sports d'hiver reprennent leurs droits. - Les ^possibles"
à l'entraînement. -- Deujc nations, deujc conceptions. -- En hockey sur glace :

la rencontre franco-suisse. -- Notre équipe a fait des progrès, mais
tout n'est pas encore au point.

(Suite et fin)

Heureusement , pour tout le monde, que la
trêve des confiseurs va être cette année une
trêve des footballers. II n'y aura , en effet , of-
ficiellement , aucune mise en jeu de ballon rond
pendant les deux dimanches qui vont suivre.
Les sports d'hiver ont retrouvé leur souverai-
neté et ceux qui s'y adonneront le feront sans
regret , parce qu 'ils sauron t qu 'en partant pour
la montagne , ils ne manqueront aucune rencon-
tre. Pourquoi n'en a-t-il pas touj ours été ainsi ?

» » *
Le ski et le hockey sont les maîtres de I*heu-

re. Chez nous, les «possibles» sont à l'entraî-
nement . Les hommes dans le massif du Gott-
hard sous la direction d'Arnold Qiatthard; les
dames sous celle d'Ella Maillart et d'Hermann
Steuri, dans les Grisons. De ce qui se passe à
ces cours , on ne sait rien . La direction techni-
que de l'Association Suisse des Clubs de Ski a
spécifié qu 'il ne devait en aucun cas s'agir d'u-
ne compétition , mais bien d'un entraînement
dans tou t le sens de ce terme: préparation phy-
sique et morale , mise au point , cours technique,
création d'un esprit de camaraderie et de con-
fiance en soi, comme en une possible victoire.
Voilà qui est parfait et qui démontre combien
deux races, deux mentalités , comprennent dif-
féremment les choses, qui doivent en somme,
conduire à la même fin. La Fédération fran-
çaise de ski . a elle aussi réuni ses «possibles»
en Savoie D'emblée on a organisé une série
de trois concours comp ortant chacun descente
et slalom. C'est évidemment beaucoup plus
spectaculaire , mais c'est peut-être moins utile.
Touj ours est-il que le premier j our le champion
du monde de descente , l'admirable James Cour-
te., fi t une bien médiocre performance , démon-
trant que le slalom n 'était touj ours pas son fort
et que le titre de champion du monde combiné
II (descente et slalom) qui est l'apanage de
son maître Emile Allais ne serait pas encore
cette saison sur ses épaules. Mais le lende-
main , à la stupéfaction et à la satisfaction gé-
nérales, aux Honches,- sur un parcours très dif-
ficile bien que moins «vite» que le précédent ,
Couttet remportait brillammen t la première
place et se payait même ie luxe de battre Allais
en personne. Voilà qui renversait tous les pro-
nostic.. Si le «gosse de 17 ans» confirme cette
performance et porte ses possibilités, dans cet-

te spécialité, au niveau de celle de son profes-
seur, l'on peut s'attendre , à Zakopane , aux
championnats du monde, à d'énormes surprises.

» » *
En hockey sur glace, ïa Suisse a rencontré

la France. Ne parlons pas du score de 11 à 0,
qui ne signifie rien. Nous savions que depuis
que la Fédération française avait abrogé le
professionali sme et s'était soustraite à l'équipe
commerciale du célèbre promoteur Jeff Dick-
son, la j eune génération n'avait pas eu le temps
de s'épanouir , cela d'autant plus que l'apport
de Chamonix , qui est important — cette station
pouvait j ouer en hockey français le rôle que
tient Davos dans le nôtre — n'était pas assuré
cette saison, la grande localité savoyarde
n'ayant ni .froid, ni neige jusqu'à ces tout der-
niers j ours. Les Parisiens qui forment les
«Français Volants» sont donc venus seuls à
Zurich , et avec un j oli courage, qu 'il faut rele-
ver, iis ont conservé le je u ouvert , ont cons-
tamment tenté leur chance, sans se décourager ,
bornant leurs ambitions à sauver l'honneur.

Grâce à cette loyale tactique, les nôtres ont
pu agir et le match fut plaisant à suivre . Il
nous a permis de constater qu 'en quinze j ours
la préparation des nôtres, leur valeur , leur tac-
tique avaient énormément progressé. Même en
l'absence de Hans Cattini , touj ours indisponible
à la suite du coup de crosse qu 'il reçut dans les
côtes, à Bâle lors dî la rencontre contre les
Tchèques , la « i »-sturm s'est bien comportée .
Beat Ruedi . sans faire oublier le . blessé a fort
bien évolué. Quant à Bibi Toriani et à Pic Cat-
tini ils sont très près de leur grande forme , le
second surtout. Ils nous ont sorti une série d'at-
taques «de derrière les fagots» : vitesse remar-
quable , variété inattendue , antic ipation éton-
nante , virtuosité totale , en défense, pa.' contre ,
les choses ne sont pas encore au point Badrutt
n'est pas aussi sûr que l'an dernier. Trauffer
n'est pas bon ; Heller essayé un tiers-temps,
s'est révélé franchemen t mauvais. Il faut ré-
clamer ie retour des Geromini. Même le cadet,
Franz, n'est pas remis, le vieux « Tigre » doit
reprendre sa place à côté d'un Badrutt mieux
entraîné. Il reste la terreur des attaques ad-
verses et c'est déj à beaucoup. Mais nous rêver-
ions tout ce monde aux tournois de fin d'année
et nous vous en reparlerons.

SQUIBBS.

- Fâché d'avoir manqué l'appel, sergent !

La trouvaille du ..bleu"

Gertrude Ederlé, la plus célèbre
nageuse du monde, veut entrer, à 40

ans. dans un asi e de vieillards
II y a une quinzaine d'années , Gertrude Eder-

lé, la fameuse championne de natation , connais-
sait une immense popularité.

Sa célébrité était si grande que , l'an dernier ,
un j ournal ayant organisé un concours pour con-
naître les personnages les plus illustres du mon-
de, elle se trouva placée dans les dix premiers
élus.

Détentrice de plusieurs records, Gertrude
Ederlé fut la première femme ayant réussi la
traversée de la Manche à la nage. Sa gloire , dès
ce j our, devint mondiale. Lors de son séj our aux
Etats-Unis , son pays natal , elle fut fêtée comme
une héroïne nationale. Les music-halls , les «boî-
tes de nuit» se la disputaient à coups de dollars .
Puis avec les années l'oubli vint. D'autres gloi-
res sportives détrônèrent la pauvre Gertrude ,
d'autant plus facilement qu 'une douloureuse ma-
ladie des oreilles lui rendit impossible la prati-
que de la nage.

Après quelques années d'inaction, obligée de
gagner sa vie, elle devint marchande ambulan-
te, allant de porte en porte offrir ses modestes
produits. C'est au cours d'une de ses expédition s
qu 'en 1934 Gertrude se cassa la j ambe dans l'es-
calier d'un immeuble new-yorkais. Son cas, jugé
fort grave , l'obligea à rester vingt-quatre mois
à l'hôpital. Et le vide s'était si bien fait autour
d'elle que nul j ournal ne publia cette informa-
tion.

A sa sortie de clinique, Gertrude Ederlé , sou-
tenue par une société de bienfaisance , intenta
un procès en dommages-intérêts au propriétaire
de la maison où elle tomba dans un escalier non
éclairé.

Voici qu 'auj ourd'hui nous apprenons qu 'après
toutes ces tribulations , Miss Ederlé , ayant enfin
gagné au bout de deux ans , son procès, se volt
octroyer à titre d'indemnité la somme de 40,000
dollars , soit plus d'un million et demi de francs.

Mais lasse, découragée, elle déclare vouloir se
retirer dans un asile de vieillards de Boston
pour y finir ses j ours en paix l

FAITS
DIVERS

Match de vitesse entre abeilles et pigeons
A Irvington , deux j eunes éleveurs d'abeilles

et deux possesseurs de pigeons se sont enten-
dus pour organiser un Derby d'un genre tout
particulier. On lâcha une certaine quantité d'a-
beilles , pendant qu'au même moment, à une
distance d'un kilomètre de leur pigeonnier , on
mettait en liberté les pigeons destinés à parti-
ciper à la course.

Vainqueur dans ce match , certainement uni-
que en son genre , fut une abeille. Elle couvrit
la distance en 4 minutes et 56 secondes, bat-
tant son concurrent le plus rapide entre les pi-
geons de 4 secondes. Le reste des abeilles et
des pigeons devaient avoir vu en route quelque
chose qui attira leur attention. En tout cas, ils
avaient fait une halte ou un détour , avant de
regagner leurs pénates. On se propose de re-
commencer cette expérience. Il est d'ailleurs
intéressant de constater que l'abeille qui gagna
la course, était un faux bourdon, dont la pa-
resse est proverbiale.

Il fera plus attention la prochaine fois
Charles Daly est un chiffonnier et marchand

de vieux fer . Un j our que par hasard il regarda
d'un pont dans la rivière Brisbane , il remarqua
au fond du lit un beau et gros morceau de fer
qu 'il s'empressa de repêcher Joyeusement , il
donna quel ques tapes sur la trouvaille et ia j eta
dans sa charrette.

En route , il rencontra un de ses amis qui jus-
tement venait d'être libéré du service militaire.
L'ami vit le morceau de fer et les yeux lui sor-
taient de la tête de terreur. « Charly, d'où tiens-
tu cet engin infernal ? Ne sais-tu pas que c'est
une bombe ? »

Marchand de fer et soldat prirent ïa fuite et
alarmèrent les pompiers, dont le spécialiste en
explosif s s'approcha avec prudence de la voi-
ture , mania avec précaution l'engin qui était
une bombe d'aviation et la rendit inoffensive.
On se perd en conj ectures , comment cette bom-
be a pu se trouver là, dans le lit de la rivière.

Théâtre de province-..
La scène se passe dans un théâtre de pro-

vince.
On j oue «Don César de Bazan» . On sait qu 'au

..o'sième acte . Don César prend l'habit du prê-
tre, qu 'il échappe sous ce déguisement au feu
du peloton d'exécution et qu 'on substitue à son
cadavre un fagot recouvert d'un drap noir.

On amène donc la civière en scène, et Don
César, déguisé en moine , invite le gouverneur
qui l'a fait mourir , à saluer ce qui doit être sa
dépouille . Le gouverneur , solennellement se dé-
couvre...

Mais , à ce moment , de l'ampithéâtre , une ex-
clamation descend :

— Salue pas, eh ! gourde ! C'est pas don Cé-
sar , c'est un fagot !...

Rires dans la salle au moment le plus pathé-
ti que. Alors craignant la tape et l'emboîtage,
l'acteur qui j oue don César se tourne vers le
public et s'écrie:

— Taisez-vous donc !... Il ne doit pas le sa-
voir avant le dernier acte !...

' -p— Demandez un abonne |
y  ment.

_/  Vous voyagerez avan-
_ ___ _ _ >̂ B^ï__ _̂k tageusement

™L *.  .. _TĴ  Compagnie des Tramways ,

Au Danemark, un sque'ette en
chemise et haut de forme tenait ie

volant d'une voiture
COPENHAGUE , 22— De j eunes vauriens s'a-

musaient depuis un certain temps, à causer des
ennuis aux automobilistes qui laissaient leurs
voitures pour la j ournée dans un endroit insuf-
fisamment surveillé.

Le tra vail t .rminé , prêts à regagner leur do-
micile , ces derniers retrouvaient leurs voitures
avec les pneus crevés ou les accumulateurs hors
d'état. La police avait beau chercher les auteurs
de ces méfaits , les mauvais garçons ne se fai-
saient pas pr endre .

Mais l'autre soir, trois membres de la bande,
en ouvrant la portière d'une luxueuse automobile,
eurent ia surprise de voir un squelette vêtu d'une
longue chemise blanche et coiff é d'un chapeau
haut de forme. Un des j eunes gens s'évanouit,
tandis que les deux autres se mettaient à pous-
ser des cris d'épouvante. A ce moment , le pro-
priétaire de la voiture , qui s'était dissimulé der-
rière un arb re, sortit de sa cachette .

C'était un célèbre chirurgien qui , trouvant que
la plaisanterie des pneus crevés avait t rop duré,
avait décidé de donner une leçon aux voyous.
C'est ainsi qu 'il avait pris, dans sa collection , un
énorme squelette qu'il avait placé au volant de
sa voiture.

Après avoir forcé les trois Jeunes gens à si-
aner la confession , il les laissa partir , mais, de-
puis ce j our, les voitures garées ne sont plus dé-
tériorées.
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L'actualité suisse

M. -Maire
directeur général des Postes à Genève, atteint

p ar la limite d'âge, p rendra sa retraite le
31 décembre 193S.
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Nominations dans l'administration cantonale.
Le Conseil d'Etat a procédé aux nominations

suivantes, avec entrée en fonctions ie 1er ian-
vier 1939 :

Deuxième substitut à l'Office des poursuites
et des faillites de Neuchâtel , le citoyen Char-
les Bolllod , actuellement commis au dit Office ;

Contrôleur-adj oint au département des Fi-
nances, le citoyen Arnold Mieville , actuelle-
ment comptable-adj oint au dit département;

Comptable-adj oint au département des Fi-
nances , le citoyen Henri Perrlard , actuellement
commis-teneur de livres au dit département;

Commis-teneur de livres au département des
Finances, le citoyen Marcel Mermod, actuelle-
ment commis au dit département ;

Secrétaire-adj o 'nt au Bureau de recettes de
Neuchâteï . le citoyen Charles Rumley, actuelle-
ment commis au dit bureau.

Deuxième secrétaire au département militai-
re, le citoyen Maurice Zurlinden , actuellement
commis au dit département

Un départ aux P. T. T

L aaîaire d'espionnage
de Genève

On s attend à de nouvelles arrestations
GENEVE. 22. — L'enquête sur l'affaire d'es-

pionnage se poursuit activement C'est ainsi
Que l'accord avec les deux inspecteurs fédé-
raux, les agents de la brigade de sûreté gene-
voise sont allés quérir à leur domicile plusieurs
personnes qui ont été soumises à des interroga-
toires.

Plusieurs d'entre elles ont été gardées et l'on
s'attendrait à de nouvelles arrestations.

On signale que parmi les personnes Interro-
gées dimanche mâtin , se trouve en particulier
un ingénieur neuchàtelois qui habitait , dit-on ,
il y a quelques années à La Chaux-de-Fonds.

D'autre part, l'ancien avocat Victor Demole a
fai t des déclarations pouvant faire supposer que
l'ancienne danseuse Virgina Capt était égale-
ment au service de la France.

Chronique jurassienne
St-Imier organise le XVe Concours Jurassien de

ski.
Nous apprenons que cette importante compé-

tition sportive se déroulera les 28 et 29 janvier
1939 dans la région idéale de Mt-Soleil.

Nous ne doutons pas que cette manifestation
remportera un brillant succès.

Chronique neuchateloise
Maîtrise fédérale.

M. M. Seylaz , fabricant de meubles à Neuchâ-
tel, vient de passer ce brevet avec plein succès
à Lausanne ; il est seul du canton à l'obtenir.

Au Tribunal
Séance du 21 décembre

Un comble !
Un quidam de Neuchâtel , représentant de

son état , nonobstant l'interdiction de fréquenter
les auberges prononcée contre iui récemment
par le Tribunal de Neuchâtel , a pénétré , mal-
gré tout , dans un établissement public de Fon-
taines , pour y hoire un verre., de lait !

Le pauvre souffre paraît-il de l'estomac et le
« bianc » lui est néfaste.

Seulement voilà que par différents ctuyaux»
la gendarmerie apprenait encore que ce même
personnage avait visité d'autres pintes en com-
pagnie d'un copain et que ces messieurs avaient
fait des « stocks ».

Le code est rigide pour la transgression de
telle défense , ce que l'accusé n'ignore pas, rai-
son pour laquelle il a fait intervenir sa femme
et ses enfants qui , dans un écrit presque émou-

vant , sollicitent la clémenoe du j uge qui ïe
condamne , par exception à une peine de 15
ours d'empri sonnement avec sursis pendant 5
ans et aux frais par fr. 5.—.

Série noire !
Il ne se passe bientôt plus d'audience où l'on

n . trouve pas un ou doux voyageurs de com-
merce ayant escamoté la loi.

Il s'agit d'un brave citoyen de La Chaux-de-
Fonds victime du chômage depuis 4 ans qui ,
cherchan t à se tirer d'affaire , s'occupe de placer
de l'encaustiqu e -.t produits analogues ; ce
corr -jrr .erce étant libre sur place, ce brave mon-
sieur profitant d'une belle j ournée d'automne,
imagina de j oindre l'utile à l'agréabl e et s'en fut
à cet effet se promener à Tête de Ran où il fit
des offres au tenancier de l'hôtel, dans l'idée
que Tête de Ran faisait parti? de La Cha-ux-
de-Fonds !

Le gendarme qiui, lui aussi se ballada lt là-haut
y mit la main dessus et remplit à son tour un
bulletin... de contravention, car le promeneur
n'avait pas de patente .

C'est avec beaucoup de peine que le Prési-
dent arrive à lui faire comprendre que Tête de
Ran n'est pas sur le territoire d_ La Chaux-de-
Fonds , puisqu'il faut 1 'A heure de marche pour
l'atteindre , et qu 'une carte était indispensable
pour prendre une commande.

Comme l'accusé semble avoir péché par Igno-
rance, malgré qu 'il préten d ne pas ignorer les
lois... le présiden t met le point final avec beau-
coup d'indulgence en présence de la situation
de famille de l'accusé, en lui infligeant une amen-
de d'ordre de fr . 5.— et fr. 3.— de frais.

Une chasse mystérieuse !
Dans le courant de novembre, deux agents

en faction dans la région des Pradières ren-
contrèrent une séiie de chasseurs, qui étaient
dispersés dans la région et procédèrent à un
contrôle des permis de chasse.

Le groupe comprenait neuf personnes, dont
cinq possédaient un permi s et sur 4 accompa-
gnants , deux avaient leurs propres chiens, ce
qui parut étrange aux agents qui dressèrent
procès-verbal , en raison de leur attitude qui
prêtait à confusion et laissait supposer qu 'ils
faisaient partie du groupe comme traqueurs ou
rabatteurs. .

Tous ces amateurs avides de grand air et
peut-être aussi... de gibier , sont présents et
donnent force détails au suj et de leur présence
à cette chasse.

Les cinq chasseurs entendus comme témoins
affirmen t sous la foi du serment que les accom-
pagnants avaient pris part à la chasse en qua-
lité d'amis ou parent désireux de suivre l'équi-
pée et que si deux accusés avaient pris leurs
chiens, c'était dans l'intention « d'en essayer
un » qui devait être vendu par la suite et sor-
tir l'autre qui avait besoin de prendre l'air !

En présence de telles affirmations et maigre
ies apparences qui pouvaient motiver un rap-
port , le tribunal ne peut que libérer les préve-
nus, faute de preuves , tout en mettant à leur
charge partie des frais effectifs de la cause par
fr. 20.—.

DU-YAL-DE-RUZl

Remerciements.
On nous écrit :
Le Comité de secours aux enfants d'émigrés

se fait un devoir de remercier publi quement les
nombreuses personnes qui d'une manière ou
d'une autre ont contribué au succès de l'oeuvre
humanitaire entreprise.
La neige à la Vue des Alpes.

L'abondante chute de neige tombée depui s di-
manche soir pouvait faire craindre que la cir-
culation fût sérieusement obstruée, notamment
à la Vue des Alpes. Fort heureusement il n'en
est rien grâce aux mesures prises. Les voies
principales ont pu être dégagées très rapide-
ment au moyen du triangle.

A la Vue des Alpes, notamment , le cantonnier
a utilisé — hier encore — une curieuse machine
qu 'on appelle «la raboteuse» et qui , traînée par
un camion, écarte la neige de chaque côté de la
route et «rabote» la chaussée de façon à faire
une surface sur laquelle les autos peuvent cir-
culer rapidement
L'hiver est là.

Jeudi à 13 heures 14 minutes commence, as-
tronomi quement , l'hiver 1938-1939, qui a fait
brus quement son entrée , samedi , par une vague
de froid suivie, d'une forte chute de neige. C'est
le solstice d'hiver , le moment où le soleil , des-
cendu au point le plus bas de sa course an-
nuelle , semble s'arrêter quel que temps avant
de commencer à la remonter. C'est le j our le
plus court de l'année; il dure 9 heures 29 minu-
tes. D'ici à la fin de l'année , ies j ours auront
augmenté de quatre minutes. L'hiver durera
astronomiquerr.ent touj ours , jusqu 'au mardi 21
mars 1939 à 13 h. 29; il durera 88 jour s 16 mi-
nutes.

Ce matin , le bulletin météorologique indiquait
le froid le plus intense en Suisse, à La Chaux-
de-Fohds, où l'on notait ce matin à sept heures.
18 degrés en dessous de zéro . On a enregistré
chez nous ae plus grands froids encore et d'au-
cuns se souviennent de ïa terrible température
(—33° si nous ne faisons erreur) qui régnait
dans la nuit sinistre au cours de laquelle l'an-
cien immeuble rue du Parc 31, sur la place de
l'Ouest, fut détruit par le f eu.
Ouverture du nouveau Cinéma «Corso».

Nous apprenons que le nouveau cinéma «Cor-
so», construit à la rue Jaquet-Droz , derrière
l'Hôtel de Paris, qui succédera au «Simplon *»,
sera inauguré officiellement vendredi soir. Il
sera ouvert au public le samedi 24 décembre ,
en matinée et en soirée.
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La plus longue liaison téléphoni que
WASHINGTON, 22. — Le secrétaire d'Etat

adj oint Sayre a inauguré la liaison radiotélé-
phonlque «la plus longue du monde» entre
Washington et Sydney (Australie), distante de
15,000 kilomètres.

M. Staline a eu hier 59 ans
MOSCOU, 22. — Staline a eu hier 59 ans.
Comme d'habitude , cet anniversaire n 'a été

marqué par aucune manifestation , ni par aucun
article de presse.

Chariot va tourner « Le Dictateur » malgré les
prières de la Wilhelmstrasse

HOLLYWOOD , 22. — O n  apprend que « Char-
lot» tournera le film «Le Dictateur» . Les prises
de vues commenceront incessamment

C'est la première fois que Charlie Chaplin
j ouera un rôle parlant au cinéma.

Des démarches avaient été faites par les mi-
lieux officiels allemands en vue d'empêcher la
firme productrice de tourner ce film considéré
comme une satire du Fuhrer.

L'Angleterre possède la
meilleure défense anti-aérienne

C'est un ministre qui l'affirme
LONDRES, 22. — Sir Thomas Inskip, minis-

tre de la coordination de la défense, parlant à
une réun ion d'hommes d'affaires , a aff irm é que.
la Grande-Bre tagne possède désormais les meil-
leures armes de défense anti-aérienne et révèle
qu 'au cours de ces deux derniers j ours, le gou-
vernement avait pris les mesures nécessaires
pour augmenter davantage encore la production
du nouveau modèle de canon anti-aérien. La
production de ce typ; de canon a presque at-
teint son maximum. La production des autres
types de canons atteindra un stade analogue au
cours des deux prochains mois. Le ministre a
conclu en insistant sur l'a nécessité de l'union
nationale.

A l'Extérieur
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280 Bâle -11 Très beau Calme
543 Berne -11 Nuageux
587 Ivoire - 6  Couvert Bise

1543 Davos -12 Neige *
<SAÏL Kribourg -11 Très heaa Calme
JU4 Genève.....  -lu » »
475 liiaria - 9 Nei ge •

1109 Gtnschenen - 9  » »
«300 interlaken - 8 » •
986 La Chaux de-Fds 18 Très beau »
450 i.miHuune - 7  > •
Alb Locarno '- Couveri »
338 1-Ugnno ........ 5 Nuageux
430 Lucerne - 8  Couvert »
•398 Montreux - 6 Très oeau
48* Neucliâlel - 8 » •
505 llagaz - 7 Couver 1 Bise
071) St-Gall - 9  Nei ge Ciiime

1850 St-Morilï - 7  Couveri V . d'ouetl
407 Scliiilll iouse . . .  - 8  » liai m

1000 Scliuis-Tarusu - . Neige Venl d'Uni
537 Sierre ,". , ,  - 0 Couver i Calma
M-* l'Iioune - 6  , »
J8U Vevey - 8 Qques nuagea •

iHiy /.ermatt 12 Couver- .
U i- Zurich 8

Imprimerie COURVOISIER , La Chaux-de-Fond?

La température va baisser
BERNE, 22. — Une dépression située hier sur

la Méditerranée occidentale s'est déplacée vers
l'est ; elle se trouvait mercredi soir sur l'Italie
et continuait son déplacement en direction des
Balkans. D'autre part, une perturbation accom-
pagnée de chutes de neige s'est formée sur le
nord de la France où se trouvent des masses
d'air très froid venues de l'intérieur du conti-
nent Cette perturbation se déplace vers l'ouest
ou le sud-est; elle n'aura probablement aucune
influence sur le temps de la Suisse centrale e!
orientale, mais provoquera quelques chutes de
neige dans le Jura et l'ouest du pays. 11 faut
s'attendre à une baisse de la température.
La neige provoque des retards dans le trafic

ferroviaire international
Après le grand froid de ces j ours, la neige

tombant sans interrupt ion cause également
d'importants retards dans le trafic ferroviaire
international. C'est ainsi que le direct de Ber-
lin qui devait arriver à minuit à Bâle n'est entré
en Kare qu 'à 7 h. 30 du matin. A 10 heures, on
ignorait encore l'heure d'arrivée du train de
Berlin qui normalement est prévue pour 6 h.
08. Les trains venant de l'ancienne Autriche ont
cinq heures de reta rd ; ceux de Calais et de
Boulogne arrivent en gare de Bâle avsc six heu-
res de retard.

Trente centimètres de neige â Lugano
Chose assez rare à Lugano, la couche de

neige a atteint 30 cm. Les trains provenant de
l'Italie et du Gothard ont subi des retards assez
considérables.

la vogue de froid

L'entraînement des équipes de France de ski.
Les champions sont désignés

Suivant le programme qui leur incombait, les
commissaires ont procédé à la formation des
équipes , en vue de la saison internat ionale , à
l'issue des concours qui se sont déroulés lundi
en Savoie.

Descente et slalom : Emile Allais , capitaine :
James Couttet , Maurice Lafforgue , Lalou Agnel
Robert Burnet , Maurice Besson et René La-
forgue.

Sauts: Georges Couttet et James Couttet.
Fond : R. Oindre , Mermoud , Crétin , Arnoud

et Bouvard.
Toutefois, la sélection définitive des skieurs

qui effectueront le déplacement de Pologne aux
championnats du monde , ne sera défin itive qu 'a-
près les épreuves du championnat de Paris et du
Grand Prix du Ski, à disputer , en j anvier pro-
chain, à Mégève.

*-mmi**mmt*\*4mÊm ' ' » ¦

'SPORBÏÏ (Communiqué aans responsabilité).

Jeudi 22 décembre
Etat général de nos routes à S h. du matin :

Vue des Alpes: Chaînes recommandées.
Cibourg: Chaînes recommandées.

Grand Garage des Monta g nes S. A Automnal *
les. La Chaux-de-Fonds. Tél. 2 26.83.

Administrateur : Otto Peter

Bulletin touristi que

Paris 11 6475; Londres 20,635; New-York (ca-
ble) 4,42 7/8 ; Buenos-Aires (Peso) 100,625; Bru-
xelles 74,6375; Amsterdam 240,75: Berlin (mark
libre) — ; Prague 15,175 ; Stockholm 106,?5 ;
Oslo 103,70; Copenhague 92,10.

C H A N G E S

luette rubrique n'émane paa de notre rédaction , elle
n'enlace pas le journal.)

Maison du Peuple.
Comme chaque année le Cercle Ouvrier or-

ganise sa Fête de Noël dans la grande salle.
Matinée dimanche 25 déc. dès 15 h., avec j oli
programme pour les famille s (distribution gra -
tuite aux enfants) . Soirée dès 20 h. 30 avec le
bienveillant concours des Avants-Coureurs, de
la Théâtrale de la Maison du Peuple, de Mme
et M. Georg.s Chédel , de Mlle Piquette Hœfel.

"»»' W "UC" '-
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Desboîtesrwsses-
la grande mode !

Fabrication suisse' rui-M-n
Fermeture éclair du côté intérieur. Forme Iras
élégante. Pour «chaussures à talons mi-hauts et hauts.
Exécution extra fine Fr. 7.90

Notre Renovateur pour snowboots - S'.l
rend les caoutchoucs comme neufs. "«OU

57, rue Léo-aold Robert
LA CHAUX - DE -PONDS 16398
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lin beau qrand IlSfc -̂

1 cileiislriBr f̂e
; pratique est °f^ri}k^^ Â^!^
l au masas,n 

MA REINE BERTHE& toute personne IA CHAUX- oe-FONDS
faisant un achat «le 5.— francs.

1 Un petit tapis fait à la main avec
j tout achat «ie 2. — francs. usas
I 

KISU ILLETON DE I ' I M P A U T I A I  40

Roman par
MA R I E  DE WA ILLY

t.

— Puis-j e sonner ? demande Mme Miarny,
avec un sourire qui adoucit singulièrement son
visage un peu austère.

Fanny incline la tête, trop émue pour parler.
Au son d'airain de la cloche mise en branle ,

pas un mouvement ne se fait dans la maison :
mais, d'un petit chalet accoté à la grille , un vieil
homme sort et s'avance en saluant.

Au nom de Mme Marny, il s'incline une se-
conde fois et ouvre la porte à deux battants ;
puis, l'ayant de nouveau verrouillée derrière les
visiteuses, il parle enfin :

— Si ces dames veulent me suivre, Madame
est dans le j ardin et les attend.

Derrière la volière s'étend une roseraie qui
fait j eter une exclamation d' admiration à Fanny,
et c'est avec une sensation délicieuse qu 'elle suit
le concierge sous le couvert d'une allée de cèdres
magnifiques , pour aboutir à un petit bois dans
lequel elle aperçoit les taches pâles de deux ro-
bes claires. Un instant , elle s'arrête , ne pouvant
s'arracher à la vue du j ardin qui s'étage en gra-
dins reliés les uns aux autres par de pittoresques
marches de pierre aux rampes fleuries , Ici, de
capucines, là, de rosiers grimpants, plus loin,
d'une glycine qui entoure de son tronc rugueux
la frêle balustrade, de son vert feuillage jaillis-

sent des grappes mauves parfumées. Sur chacun
des gradins , ce sont les fleurs les plus merveil-
leuses, des arbustes nains, et la resplendissan-
te féerie de la nature disciplinée par la main d'un
j ardinier artiste. A mesure que les gradins des-
cendent vers les taillis , leur aspect change.
Fleurs précieuses au pied de la terrasse de la
maison , elles deviennent plus rustiques en s'en
éloignant et, touchant au petit bois, ce n 'est plus
qu 'un large tapis de verdure dans lequel éclate
la note vive des boutons d'or et que pare la tein-
te sombre des bluets. C'est une harmonie que
rien n'altère , où tout est douceur et beauté. Fan-
ny ne peut en lasser ses regards et il faut que sa
compagne lui touche le bras discrètement pour
qu 'elle se décide à suivre Mme Marny . Renver-
sée contre le dossier d'un fauteuil de j ardin, une
femme en robe de voile d'un gris très doux re-
garde s'approcher les visiteuses. Elle doit être
grande et, même dans sa pose pleine de noncha-
lance, elle se montre élégante ; sa physionomie
exprime l'orgueil et une insolence très affectée
enlève beaucoup à la beauté et à la délicatesse
de son visage. Les yeux mauves d'une teinte ra-
re et charmante seraient magnifiques si leur re-
gard était moins hautain. En elle, rien de simple
et de naturel. Chacune de ses paroles est étu-
diée ; son rire cascade suivant un rythme éta-
bli ; de ses j olies lèvres tombent des allusions
voilées d'impertinence , des phrases délicatement
acérées, des réflexions cruellement appropriées.

Plusieurs fols millionnaire , elle juge l'humanité
du haut de sa fortune, la méprise et le lui fait
sentir.

Bien entendu , elle ne se lève pas pour accueil-
lir les arrivantes. Un geste de la main répond à
leur salut et elle dit , d'une petite voix brève qui
ordonne :

— N'élevez pas le ton : ma fille dort.
Déjà le regard de Fanny s'est fixé curieuse-

ment sur l'enfant qui doit lui être confiée.
A dix pas du fauteuil maternel , la fillette re-

pose dans un hamac suspendu entre deux bran-
ches. C'est un être mince, à la peau transparente
comme un pétale de rose. Ses longs cils reposent
immobiles sur ses joues , les ombrant d'une ligne
blonde. Ses lèvres sont pâles et elle paraît trop
grande pour sa fragile enveloppe. Une mousse
d'or blond nimbe son front pur et sa main longue
et effilée est abandonnée le long de sa robe
blanche.

Cette vision a quelque chose d'angélique, et
Fanny demeure immobile, sous le charme qui en
émane.

— Asseyez-vous ordonne Mme Jugal-Heurtez,
en désignant des chaises de fer.

Puis, tournée vers la j eune fille :
— Vous m'êtes chaleureusement recommandée

par Mme Marny, professeur de musique de ma
fille à la personne de laquelle vous serez atta-
chée si vos réponses me conviennent. Mme de
Saint-Romain , que je connais de nom, se porte
garante de vous; c'est quelque chose, mais ce
n 'est pas tout. Mlle Jugal-Heurtez ne peut avoir
auprès d'elle une personne qui ne serait pas de
son monde , mais il m'a été assuré que vous ap-
parteniez à la meilleure société et qu 'une catas-
trophe pécuniaire vous forçait à chercher un em-
ploi.

— En effet, Madame.
•— C'est parfait... quoiqu 'il faudra oublier Ici

que vous avez fait partie «du monde» et demeu-
rer à votre place.

— Je connais mes devoirs.
— Cependant, lorsque je recevrai «nus servi-

rez le thé avec ma fille , lui épargnant toute fati-
gue en ayant l'air de la seconder seulement

— Bien , Madame.
— Mademoiselle de Saint-Romain professe

une très grande amitié à votre égard ; vous au-
rez le droit d'aller une fois par semaine , passer
une j ournée avec elle quand nous serons à Paris.

— Je vous en remercie.
— Vous servirez de répétitrice de musique à

ma fille ; vous assisterez aux cours qui lui seront
donnés afin de l'aider ensuite dans son travail ;
vous l'accompagnerez dans ses promenades en
ne la quittant j amais ; elle fait de l'anémie et ne
peut demeurer seule.

— Vous pouvez être assurée de tout mon dé-
vouement.

— Ah ! j'allais oublier une chose importante.
Je déteste le noir et désire que vous n'en portiez
pas.

— Je suis en deuil de ma mère, Madame.
— Vous mettrez des robes blanches et du gris

pour l'hiver prochain.
Puis coupant la parole à la j eune fille qui allait

répondre :
— Pas trop d élégance, n'est-ce pas ; la gou-

vernante de ma fille doit être simple. C'est déj à
prodigieux que j 'accepte une personne aussi j olie
que vous. Demain vous entrerez en fonctions.
Vous demanderez Colette , ma femme de cham-
bre particulière ; elle vous Installera. Vyver, la
camériste de votre élève, sera à votre disposi-
tion. Vous gagnerez mille francs par mois.

(A saivreJ
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Dispensez la Joie parmi voire entourage:
Offrez un Radio
Offrez an Diseophone
Offrez an Pick-up
Offrez an Disqae
Offrez an instrument
Offrez de la Mu sique

Hotre personnel
est àvotre entière disposition

Léopoid Bobert 50 et Paro 43.

Vas &.iat* diiuutit
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ASTI gazéifié . , bt 1.8S OUVERT l
ASTI naturel bt 2.10 Malaga lit. 1.45
Mâcon bt. 1.40 Vermouth lit 1 25
Beaujolais bt 1.70 Vin rouge étranger . . . lit 0.80
(Aies de Baume bt 2.25 Rouge (bouché) étranger . . lit 1.10
Bergerac rosé bt 1.30 Supérieur étranger . . . .  lit. 1.-
ST-EMiLION grands crus. Ce Pour les connaisseurs:

qu'il y ade miehx: Vin du Chili rouge Ut 1.10
Château de Roi 1929 . bt 1.95 Piémont pétillant blano . . lit 1.10
Château torbin 1»29 . . bt 2.35 Bourgogne . lit 1.40
Château Trimoulet 1929 . bt 3.- Beaujolais lit 1.65

Malaga lit 2.—
Graves vieux bt 1.55 Malaga 6 ans lit 2.60
Neuchâtel Bachelin . . . bt 1.40 Porto lit 3.t0
Neuchâtel . . . . . . . .  Ut 1.70 Vermouth Toro Ut 1.60

(sans verre) (sans verre)

25, Léopoid Robert 4, Fritz Courvoisier 88, Numa Droz
LIQUEURS l NOIX - NOISETTES - AMANDES
Rhum pur Ut 4.60 BISCUITS mélangés
Rhum vieux lit 5 60 500 gr. à Fr. 1.10 et 1.30
Cognac I'»* 5*60 CHOCOLATS - FONDANTS
Cognac Plessao vieux ... lit 6.a0 -rtM .„_„_
Cognac Fine vieux lit 9.10 »¦»»»««»¦»I
Kirsch lit 8.30 *ols • ; a ?° e ?'"
Kirsch coupage lit 4 00 ?"iCOlS

, : ,\ ' ' '
a b°"f ?"

Marc Bourgogne lit 5.40 . *h°n ",
,a bo1 ! -40 J'7,5 1'50

Marc du pays Kt 3.60 ««dînes - «revette. - Foie gras
Marc de fruits Ut 2.70 Huile comestible

(sans verre) le ] iXl0 1-30 1"*5 1-E0
Bénédictine • Colntreau • Fernel 5 '/• tickets S. E. N. & J. 5 •/• 15996

Ail PETIT LOU!DE ï
I. Pîate de l'HAlel «le Ville. °fl 81

Pour Noël un beau cadeau !
D_H>9nllli__t Pf"- "l"11*". f-in'aisl-* trè** chleMrwluie$ 10.75 7.90 6.90 a, 5.90 1
PSrSJUUÏGS sois huilé, à pois at unis 10.90

Parapluies pliants »,„,» .Boy, 17.90 I
Parapluies X"- 2.90 j£*j 10.90 I
Parapluies *„*-,*<. 3.90 4,50 1
Poar tout achat depnlM fr. 5.— nn |oll cadran.
16158 Se recommande . S. BLUIHENZWEIG. j

Pour vos revus de f êtes, 
^(& n'oubliez p as les spécialités du A

! Con d'Or i
__ \ Pi«< «« M« Mve H Télôphniio 2.«0.70 %

_ _) " m
fâ Palettes - Saucissons - Filets de j&
jg} porc, fumés et désossés <»
@ Jambon cru, première qualité 

^H? Charcuterie fine - Viande des Gri- <§j
_ % sons - Escargots - Qrand assorti- %

% ments de boîtes de conserves pour @
f ô  vos hors-d'œuvres et desserts @

On porto & domicile 16201
y S. B. I S . . J .  Ro/0 !.. Kernen-Krœpfli. jË

CADEAUX
A vendre pour les Pâtes i

t loi de montres de poches et bracelets
Or, Argent, Acier. Métal, etc.

i lot de Bagues avec pierres diverses
i lot de Boucles d'oreilles avec brillants
pendanlils, etc.

ches 16275

GIMSOII £ Biedermaii n
Paix 47 a Téléphone 2.31.59 I

^WË ,̂_MiM!_1̂ iuy»M»^Mm»B.

N—^^M—¦ ¦¦¦¦ •r constituent une arme de bonne trempe . .If
S dans la lutte pour l'existence ¦ 1

] ]  Agence générale W. Gugger, Hôtel des Postes, Neuchâtel I 1 §
;/ fpBIWffl̂  ! H
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^̂ ^¦̂  des Société* locales
Dates fixées ponr les manifestnt ion s  ortraniséei è

La Chaux de- Foods.
2 février 1939 : Concert FrancescattL
2 mars '.-- : QuaU-or Kolisch.

*- *»»m HMMMIMHHMMMUM i*Mt*fHM •••••• -••¦•¦*•¦•••«•••••».

ĝpPP  ̂Société fédérale de gymnastique

W L'ABEILLE
>9* LOCAL : Brasserie du Monument

Lundi 19 h. 13. Pupillettes (Collège primaire).
Lundi 2fl h.. Dames (Collège primaire).
Mardi à 20 h. actifs, grande halle.
Mercredi a 20 h nationaux Collège Ouest.
Jeudi A 20 h. actifs, halle des Crêtets.
Vendredi pupilles Collège primaire-
Dimanche actifs grande halle.
Vendredi La Brèche an local.
La Broche. — Les membres actifs et membres

amis sont priés d'assister à la réunion de demain
soir, à 20 h. 80, au local.

# 

Société fédérale de gymnastique

Aaicianne Section
i. o. -.u. Cercle de l'Ancienne

Horaire des leçons pour 1988 :
Actifs (leçon obi.) le mercredi Urande halle. A 20 h.

— le vendredi Grande halle A 20 h
— (leçon libre) le dimanche malin Hal le  Crêtets.

Culture phvsl i t i te  le mercredi Collège primaire 20 h.
Nationaux le tend! Collège de l'Ouest i 10 h.
Pupilles le leudi Collège primaire A 19 h 80
Dames le lundi , halle des Crétêts * 20 h.
Pupillettes le l u n d i ,  halle des Crêtets à 19 h

# 

UNION _CH0RALE
LOCAL : Ancien Stand

Dimanche 25 (No .!), à 10 h. 80, concert ft l'hôpital.
Reprisa des répétitions, mardi 10 janvier, à 20 h.

15. Union chorale ensemble.

j£§l-L- Sociélé de chant

e0iff  ̂
La CéciSSenne

^ £̂§oïf_l2&-*̂  LOOAL l-romler-IVIars 15
Jeudi 22 et 29, la société est en période de congé.

f

rcânnercfior Concordia
LOKAL : Ancien Sland

Jeden Mittwoch . Abend , um 30 Uhr 15,
GesanKsûniin -. im Lokal.

Sociéfâ de chang "L'Orphéon "
Loeal: Brasseri e Antoine Corsini. Léopoid Robert 82 a

Eépétition tous lea mardis i 20 L ao local

jémiik. Geseiiscnafi ..FROH S IIH T
/f &/ $d&rjiï& Gegrûndat 1853

ĜSSçgtyÇp  ̂ Local : Brasserie du Monument
«̂jjp  ̂ Place de l'Hôtel-de- fill*

Oesnngsprobe. Dlenstag abends 8 Uhr 80
t............................................... ...................

â 
Société des Tambours

Chaque mardi dès 20 h., répétition pour
membres actifs actifs libres et élèves, au
local Café du Raisin.

L'ODÉON , , r
oacMESTR. SVMPHON,CU. *-<>«- : Conservatoire
OE LA CHAUX-DE-FONDS

Ré pétit i on générale le mardi à 20 h- au looal.

# 

Musique militaire
H LES ARMES -RÉUNIES"

OEROI B ' Paix 25
Répétitions générales : relâche.
Bupriso de l'activité : vendredi 8 janvier.

# 

Société de Musique..EA OTRE"
Local : HOtel Guillaume Tell

Ré [>étltlon erénêrale. mercredi et vendredi A 20 h.
Cours d'élèves permanent tous les mardis A 20 h.

j»8fc> Musipe de la Croix- Bleue
\(v_î_/J/ Local : rne dn Pi Oiiièa 48

^ _*0Kr Mardi et vendredi à 20 h. répétition
 ̂ générale

Tous les lundis, à 20 h., cours d'élèves permanent

Les Cadets fëcole de musique)
Dlr. Ed. Juillerat

Loeal des répétitions : Collège de la Charrière.
Local de la société : Brasserie de la Serre.

Mardi et vendredi ft 19 h., répétition de la mu-
sique.

Mercredi après-midi, classe d'élèves à la Charrière.

J f̂lk Société FÊdérale 
de 

Gymnastique
ipipilp Section d'Hommes
\j5£ÊMj/r Local : Hôtel do la Croix d'Or

Jeudi, exercices à 20 h. à la grande halle .
Vendredi , section de chant répétition à 20 h.15.

Café Ilalols.
Mardi , exercices à 20 h. à la petite halle.

C3J0R »̂ S lOTTEURS
Loeal : Brasserie Antoine Coralnl

Collège de l'Ouest. — Halle de lutte. - Douches.
Leçons de culture physique lutte suisse et libre.

Jeux nationaux le jeudi de 20 ft 22 bu et 1» dimanche
de 9 à 12 h 

Société féminine rie Gymnastique
Prot. M Oust Marre!

Reprise des leçons le 9 janvier.

y ^K  Moto-Club B. S. A.
\1Uj||uuW La Chaux-de-Fonds

__ _̂ ggf Local Ont* IIY1HOP . Bel-Air
Réunion amicale chaque vendredi au local

f
liti -Oil La ilrt-FoÉ
Local: Hôtel de la Croix d'Or.

Réunion tous lea vendredis Mi
loeal. à 20 h. 80.

^•••"••"•••••••••••• '•••••••••••••• ¦••¦••••••••••••••••••••••••?•••••••»

jai Ci liiioljp d'échanges
I IHH ! ! Local i HOTEL DE FRANCE
Z.av *m *mn7 *i\ Réunion d'échanges, mardi 20 décu M à 20 h 80 à l'Hfttol de France.

6̂|§[ ¥6lo Cfwfe Jurassien
'̂ >w ^_/ ^̂  Local : Brasserie de la Serre.

Tous les vendredis, comité à 20 h. 80 Groupe d'é-
pargne et réunion des membres au local.

f| || «loti les Francs Coureurs
¦
-§|P||*P> Local : C*i fé Corsln)

¦̂ëjjijjSr Léopoid Robert 82-a
Tous les vendredis : Réunion dee membres an lo-

oal à 20 h 80
T « us les mardis • Comlti» ft 20 h 80
Tous les mercredis, culture physique.

f
v&o ûub excelsior

Brasserie de la Boule d'Or

Tons les vendredis comité é 20 h 30 et réunion des
membres au local.

Tous les mardis à 20 h. 15 culture physique au
Collège de la Charrière.

"TEK Mio-Club La ensuu de fonos
JfcffillMh (Société Oo tourlsmei

Ŝy^̂ J?' Local • Café-Restaurant Terminus

Tons les vendredis à 20 h. 15 chorale, groupe d'é-
pargne et réunion amicale des membres au looal.

l|| f Vélo ChiD OjclophUe
_ ^i ï tég & LOCAL - Calé de 

l'Union. 
H. 

Vnllal

Tons les vendredis soir, réunion amicale dea
membres.

#

Clu b Athlétique
La Chaun-de Fonds

Local : Café - Restaurant Tartnlnut

Local d'entraînement t
Rocher 7. 1er étage

Lundi : Section de dames.
Mardi : Actifs : Culture physique et poids et

haltères.
Mercredi r Groupe leulturlstea».
Jeudi : Groupe des talués*.
Vendredi : Actifs. Culture physique et oolde et

haltères
Dimanche matin ; Actifs. Entrainement libre.

Société d'Education physique 2*2? phy*i,'ue
r *  ̂ Rthléllsme léger

E'© E WM B&IC Qy-»;|i«e
Local : Café Huguenin Paix 71 —

Fémina. Mardi de 20 h 15 à 22 h. an Collège de*
Crétêts.

Hommes. Jeudi, de 20 h. 15 à 22 h. au Collège de
l'Ouof ..

Soniors. Mardi de 18 h. a 20 h au Collège des Cré-
têts : vendredi , de 20 à 22 h. au Collège des Crêtets.

Juniors de 14 à 16 ans. Lundi, de 19 b 80 à 21 h..
au Collège de l'Ouest.

Juniors do 10 è 14 ans. Mercredi, de 19 h. 80 à 21
h., au Collège do l'Ouest.

r::; HIICNDTE oumr EUIIIITS B™e fS|fiiillt |€ «ri, IESTMIITIOI
d'une bonne garnie excellents renommés du ^BffM iiftï'ïïmli ïwîBr «ne SOIGNÉE

9«m««5 téopotd-Robert 24 T«B«_p___«»m.-B S6"l"2_-3i i 44«.

Se recommande le nouveau tenancier E. S T U R Z I N G - R .

gm% Société fisciime la Oianx -de-Fonds
WSjBwîg/ Profeasaur Albert  JAMMET

_̂ 2 ___ _ !ÊF Fleuret - Epèe - Sabrs

< >  ̂ LOCAL : Rue Neuve S
Leçons tous les Jouru de 10 h à midi et de 16 h. A

19 h. Assauts tous Les mercredis dèa 20 h. et le same-
di dèa 16 h. 

^g&t>/^ 
Club 

d'Escrime
(SSilS -̂'̂ '̂  Sal le OUDA RT

SAiLI 
_ _ % i__ OUDART 

- •̂ ĵljf x -̂-̂  
LOCAL ¦. Ddlel «le» Poste»

y  V ,̂ Salle N» 70
La salle «est ouverte tous les jours.
Assauts, mardi et vendredi, dèa 8 heure».

Groupe d'Escrime r<Abeille>
Prof. : JAMMET

Séance ton» lea Jendis solx dès 20 h*, an local,
rne Neuve 8.

_ a _ _ « _ _ _ _ _ > _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ ia a_ _ _ _ _ _ _B_ _ > _ i_ d _ l n « _ _ f t  ¦¦¦_ ailiafeiai_iaiB__L

f  ̂

CLUB MIXTE D'ACCORDÉONS
m LA CHAUX-DE-FONDS
WJ Dlr. : M. H. STEIGER , prot.

Local • Brasserie de la Serre
Répétitions tous les mercredis à 19 h. 30.
Répétitions, groupe, tous les vendredis à 20 h.

Club mixte d'Accordéons (<u JHKH£"
diatonique et chromatique

Direction. E. Glausen . nrof.
Local Café dn Tivoli Est 22

Répétitions tous les mercredis à 19 h. 80 an Col-
lège de l'Abeille.

Comité le ler lundi de chaque mois.

société mixte des feunes Accordéonist es
Direction : Mme L Schneider Walther prof. dlpL

I iOcal • Ornnde Fontaine
Répétition mercredi A 19 h. 45 précises, au local,

Collège do la Promenade.

Club d'Accordéons „ de Dames"
Direction : M. E. Glausen prof.

Répétition tous les lundis au Collège Primaire,
M h. 15. salle No 2a 

Club mixte d'Accordéons ..L'Abeille"
Direction : M. R Beuret

Local : Collège Primaire Salle 26
Tons lea mardis et vendredis répétition ô 19 h. <&
Lea lundis cours de débutants dèa 19 k. tf.

ppl Ski Club La Chaux-de Fonds
_*___ ___W_y l Membre fondateur «de l'fts- ;oUation lul-ue
lÊJQJffl <-"- Club 5 de Ski

Ŝ̂  Local : Brasserie Rieder Léop. Rob 80 a
Samedi ot dimanche (Noël) les chalets seront sans

gardiens. Clefs au local à rendre immédiatement
après usage.

Samedi après-midi toutefois, lo chalet Cappel
sora ouvert. 

A Ski-Club ^ National "
¦ffl

y fondé en 1935 - Membre de l'ASCS - Caie postale 262
Jf Local i Brasserie rVIsIe Robert (1er étaqe)

Vendredi 23, à 20 h. 80, réunion amicale au local ,
Samedi et dimanche, le chalet do la Charbonnière

est ouvert , sans gardien.
Le caissier lance un S. O. S. d© fin d'année.

¦•• »»•..............................................................

Cflub des f»«rfi_meurs
Local : Hôtel de Parla

Patinage à roulettes tous ies jeudis à 19 h.; culture
physique à 20 h. 80, au collège de la Charrière.

/fl% HOCKSy-Ci.UB
Ifl rif La Chaux-dc-Fonds

-̂¦**§___3  ̂ Local: HOtel de la Fleur de Ly»

Entrainement les mercredis et vendredis de 20 h.
22 h. à la Patinoire communale rue du Collège. L'en-
traînement est obligatoire pour chaque joueur....„... .̂.. .̂.^™ .̂.^̂ ..^ .̂_...

Section des Juniors
Entrainement ton* lea mercredis dès 14 è 20

h sous la direction de I entraîneur M Pelés
*j û i *i *i m *t m m m *i  n * A m ¦ r _fc _̂___fc _̂__ ____>_________*__J ¦ ni . m.*,* * *-> , , .. . _ _ - _.,_,- .. -. ,, . .AA ,. ,»_b_wbB .«_._b .*.*¦ s*.

M

' I CLUB D'ECHECS
Looal Hôtel de Par!.*.

Séances tous les mardis et lendis dès 20 h. ainsi
que lee samedis après- midi
.................................................................m..

$Mmsm SOCIéTé ROMANDE

|1||| 1| DE RABÏOD8FFUS3QN

JK-53-BgO. Groupe île La Chaux de-Fondt

Local : Conservatoire. Salle 8 Moo«ld Robert 84.
Président : M Dr B RofniaenneT Bols Oentll ï.
Mardi 20 h. 15 commission technique au locaL
Contrfile des lampes, ler mardi du mois.

# 

Eclaireurs suisses
District de La Cîia -ix-de-Fond a

Groupe dn Viens Castel : Local : Allés
dn Couvent.

Lundi, à 20 h., troupe St-Georges, troupe St-Pierre.
Mardi , à 20 h. Clan des Routiers.
Vendredi à 20 h.. Conseil des Chefs.
Samedi, à 14 h , meutes Les Louveteaux Hlboya et

Fleur Ronge. Troupe Roland , troupe Bayard.
Groupe La Rochelle (eclaireurs protestants)

Local. Numa Droz 86a.
Vendredi à 20 h 15. Ifoutiers.
Samedi h 13 h. 45. Meute des Louveteaux.
— à 14 h. Trour>e Coligny.
Mardi n 20 h. Troupe Farel

*••»••••••••••.«¦••¦ .................. ........... . ___¦

% minute d'atteniion par semaine d ta Ligue $
Etes-vous membre de la Ligua contre la Tuberculose.'
Nous aidez-vous de voire modeste subvention ï

// nous f au t  des adhérents el de l' argent.

• «••••• ••••«•*Oe*«*»»-t»»«a*'iJ*.*.« ;.-fc*e- a.<ic- JJUB

! toriiMle Courvoisier S. I ï
S TELEPHONE 21.398 %f»

Î

lournit aux meilleures conditions #
tous imprimés pour Sociétés : Jt

Papier . lettres - Envelo ppes - Cartes de membre .* S
| Diplômes - Programmes • Statuts - Carnets à souche - 3
» •m *ta»m *»mtti»iia *iiiBmiiàmtn»m *ti» **mm *.s::ia.n met,. ¦

Association des Anciens légionnaires
Local : Hôtel du Soleil

Réunion amicale tous le» derniers samedis do mol»
dès 16 h.

..*

^MiTouristen-Club ..EDELWEISS"
gS|$ f̂fl 

La eiiau-t-de-Fonda

^̂ ^̂  ̂
Loe«l Hôtel de ¦» Crolx-d'O»

:̂ T̂O §̂ÇR| Assemblée le I" 
mardi 

de etiaque muta
M̂il'iiiîwr-fifin Réunion au local loua les vendredis.

Société des Amis du Château de Colomb ier
Seitlon de La Ctiau*t-de-Fonds

Réunion tous les mercredis, de 18 A 19 h. Brasserie
Ariste Robert

Groupement des Sociétés Françaises
Société française philanthrop ique et mutuelle, Tirets

Français C*ombattants français 1914 19IR. Club
sportif français Souvenir français

Local : Café Pan I Flnguenln. Paix 74.
Réunion amicale le dernlei samedi de ehaaue mois

___________________________ ___¦  _l __ _ _ _ _ _ _ _ f c__ ,__ ,_ l__ ._h_fc_ fc  ¦ m m. m. m. m. m. m.-.*. *. *L-.*. M, ¦_¦_,_._ ._ ._ . M, __ J______fc _. _, ,_ A *, *. _. __ m.*.

Q UUPO Bsp mmmisk
Section de Svlsn Espérantu-SocIrto

Local Conservatoire l̂ énpold Robert _4
Séances chaque deuxième leudi du mois.

.•••.••••...¦.•.••••¦•.•..••.••¦••....*.•.••.•.•»••.-••.**••.••••••«••

Associa t ion féminine des Arts et Met-ers
Sénnce le 1er lundi de chaque mois à 20 h 15 au

local Conservatoire Léopoid-Robert 34.

1 ................. ........ ...................... ........... m*.. ...---w

SOCIETE MEUCHRTELOISE DES

COSTUMES MRTIOMBCJ ^SECTION DE Lft CHHU ^ DE FONDS
Local : Lycéum. Pare 4.

Pas d'activité pendant les vacances de fin d'année.

„„PR© TOCON©" 0
(Section de La Chanz de Fonds)

Local : Ca fé Bcllinari
Tous les samedis après utldl réunion amtcals

au local.
Tou» les mercredis ft 15 b. au Collège orlmaire.

salle No L cours d'italien «uour écoliers.
..................... .̂..................................m.........*

$&*§& Société d'Ornithologie
\ml V LA VOL IÈRE"
kOrcgy '««oo) ' °a,i B*Ms
Exceptionnell ement pendan t les fêtes de Noël et

Nouvel-An , la veute de graino aura lieu lea ven-
dredis 22 et 80.

L'assemblée générale aura lieu le mardi 27, à
20 h. 15, au local.

• „„ ••*„«,„„ D,,»*, .... ....m ..... ...m9

f 

Société

1 d'Aviculture et Cuniculture
Section de Ua Chaux>de«Fonds

LOOAL T Café des Alpes
Tous les 2mes et 4mes lendis de chaque mois,

réunion an local, salle du bas bibliothèque eau-
série, discussion Intéressant tous les éleveurs

Les assemblées général e* ont Ueu la ler leudi de
chaque mois.

/jT v̂ ^micale f os Sourds
\ A 1 Tous les mercredis à 20 tu an Colle-
^̂ _ __yr go industriel réunions.

DANS N!©S SOCIETES LOCALES



Souhaits ôejouvel- n̂
Comme les années précédentes. ¥• Impartial »

publiera dans son dernier numéro de l'année des
annonces de négociants et autres personnes dé-
sirant adresser à leur clientèle ou â leurs amis et
connaissances des souhaits de bonne année, se-
lon modèle ci-après :

ha [Raison X.„
adresse a sa bonne clientèle

ses meilleurs vœux
pour la nouvelle année

Ceux de nos lecteurs désirant user de cette
publicité sp éciale sonl priés d'adresser au plus
tôt leurs ordres à l'Administration de I « Imp ar-
tial »

Sa

Les boucheries Jui -*,
Lèopold Robert SS Numa Droz 107
Tél. 2 35.20 Tél. 2.18.06

offrent pour les fêtes :

langues de bœuf, fraîches,
salées et fumées

Jambons en toutes grandeurs

jambons roulés, palettes

lapins du pays, poulets

16447 charcuterie fine

pou*, ie.l f&t ai, la

Charcuterie du Musée
vous olfre qrand choix de Jambons, Pa-
lettes, Côtelettes, Noix de jambon
fumés, 20 sortes de charcuterie
extra fine à 35 ct. les 100 gr., Pâle
de quenelles, Veau, ragoût depuis
fr. 1.20 la lv., Veau, rôti depuis fr. 1.30 la Iv.

O. RAY Fils
16448 Ja(|ii«*t Dro* 'l. Téléphone *ï 1 S.33

V Le cadeau apprécié de tous : __ >

S un joli parapluie §
Q Tom Poucet pliants pour sacoches <||
© Parapluies huilés, dernières nouveautés f)
(|) Parapluies-cannes, etc. leu* ||
f êj f a  Acheter chez le spécialiste est louj ours une garantie pa

| f t BERGER 555, §

Noël...
Un c a d e a u  désiré par c h aq u e  enfant

UN BALLON DE FOOTBALL

COCO /PORTS
D a n i e l  J ean  R i c h a r d  25

N'1* 4—5 complets, Fr. 5.50 et 6.50

A l'occasion des Fêtes !
Un beau cadeau 16.63

Une carpette lino ou
Une chambre recouverte de lino

Adressez-vous en toute confiance A

VBCTOR tilttllltDIN
ue du Parc 8 Téléphone 2.21.89

tlMMMWWBaMWMlMHMM»*

«4 &

Ve

*

CAMlTOlîH
29, Rue Léopold-Robert.

K
—4

N'oubliez pas de passer vos commandes de fêtes [.
aux magasins ??

i Gif ner MI
CSMM£RCi 57 NUMA DROZ 27 ;
Tél. 2.16.-Z4 Tél. 3.16.09 H ; :.

Au plus Juste prix du jour : r
•Chianti « Florentine » extra, le fiasco 2.20
asti gazéifié, une merveille, la bouteille* 2.— ,

réduction par o bouteilles f.
Malaga , le titre bouché, depuis 1.50
Vermouth, qualité extia, le litre bouché 1.80
l hon Provost Barbe la boîte '/« 0.70

¦j les 3 boites 2.-
, Sardines Marie-Elisabeth,

giande boite 900 gr. environ 2.20
Noix « Grenoble • le kilo 1.45
Noisettes « Sicile » extra le kilo 1 60

i Amandes « Princesse » le demi-kilo 1.20
Dattes, emballage soigné, 0.35 3 boltes 1.— i
u ranges « Paterno » blondes, le kg. dep. 0 60 '¦
Mandarines le kilo, depuis 0.70 H
Saïami première marque, par pièce ou au détail. [

BOUCHERIE NOUVELLE
PARC 88 . TELEPHONE 2.26.46
Pour les fêtes, toujours bien assortie en

porc fumé, petits jambons, deouis Fr. 5.-
(haicuterie fine extra. 0.35 les 100 gr.
Beaux poulets, lapins, beau gios veau.
Rôti de bœuf extra tendre.

toujours aux prix les plus bas

Se recommande, Adolphe Gloor 16443

¦ CIDRERIE!1 DE MORAT I
SERRE 79

m Belles oranges Paterne blondes 1
0.60 le kg. 0.57 par 5 kg.

I Belles mandarines Païen I
0.65 le kg. 0.62 par 5 kg.

164» i ¦

Monsieur
35 ans, sérieux, éneig que et d'mit at ve cherche
place pour époque à convenir, dans bonne maison
comme représentant-voyageur. '— Adresser offres
sous chiffre A. H. 16433, au bureau de L'IMPAR-
TIAL. 16433

. -— .̂ _________

BP Benzine el Pétroles 8. i
^-̂  Produits reconnus de qualité supérieure

Dépositaire i 7s44

EiEIl GiiJEi 5ÏÏSÏÏ

; : : 1

pour les f Êtes--
JAMBONS

JAMBONNEAUX
PALETTES

CARRÉS FUMÉS,
¦
J

le fouf juteux et de
salaison délicate

ss«rt

Dès mardi 27 décembre,

Vente de bois
provenant de la démolition Industrie 6. — S'adresseï i
5*ur D'ace ou oar téléphone 2.37 63. IBAOA I

AUTOS -
TAXIS

Garage GIGER
16457 Téléphone 2.45.S1

! 

Téléphone 2.15 34

NOS CHOCOLATS
PRALINÉS
LIQUEUR
de notre confection

GRAND CHOIX
DE DESSER TS

BUCHES
TOURTES
VACHERINS, etc.

Tous de première qualilé

16470

Fabrication de

COUVRE-
imiTEOB

très soignée et pour
toutes voitures 1(5428

II, M i fe
Ru» Numa-Droz 80.

Emailleuse
On demande, de suile , une bon-

ne ouvrière énii i i l leu ae , connais
nant  bien le posage. — S'adressi r
an bureau de I 'I MPARTI AL . 16431*»

Donne

boncîierie charcuterie
1res belle situation, à remet
tre de suite, cause double
emploi. Installation moderne.
— Oflres écnles sous chillre
L. L. 16412, au bureau de
L'IMPAUTIAL. 16412

A remettre

Magasin

d'Epicerie - Mercerie
.le suite , poar cause de aanlé ,
dans localité imponanle des bords
du Léman Gros chiflre d'affaire»,
Commerce o'avenir et en p leine
act ivilé. — Adresser offres sous
chi l l re  M. P. 16413, au bu-
reau de I'IMPARTIAL 16413

Garage
pour auto , cherché de nulle , »
tiroximit i  de la Promenade. -
Ollres écrites, avec prix , sous
chillre C V, 1<>300 au bureau
île I 'I MPARTIAL 16H06

A vendre éventuellement
.-'i louer à Bevaix, dans jolie
siluation

i'i - '1 'IIP IP  IfiOTIPIPjJuillu piUjil lulu
maison de H chambres en *logements beau jardin el ver-
R-nr 1' nxttés f.ivorable —S'a*
•llHSSt- l case |>»wtale "7*7 ,
i t-i i c l i à l c l .  14170

I 

HOTEL DE PARIS f
*> «> *> I•9 e e I

i; 

SES DINERS DE NOËL EXQUIS §}
S E S  B O N S  V I N S  g
SES BELLES SALLES K
(ent ièrement  rénovées)

CONCERT MIDI ET SOIR |j
PENDANT LES REPAS

PRIÈRE DE RETENIR LES TABLES B

i 't .HV Mm i. - i»t.x uu niimâro 10 cent.

ïolrcprciicfflrs
Jeune homme connaissant -i lond les travaux du bâtiment et
travaux publics, capable d'établir plans el travaux de buieau,
possédant matériel d'enlrepnse el de bureau cherche colla-
horalion ou place chez entrepreneur de la ville ou la campa-
gne. — Kaire offres sous chiflre V. R. 16434, au bureau
rlf* f / IMPAHTIAI .  ifii'.i



La chasse aux rongeurs. — Livraison du blé à
la Confédération — Pour les enfants

peu doués
Courtelary, le 19 décembre 1938.

Dame souris est prévoyante. Sans se fier aux
pronostics , elle déserte les champs pour envahir
caves et greniers. La trappe à souris est en ce
moment un article fort demandé, car bien que
la chasse aux petits rongeurs ait été fructueuse ,
maintes maisons recèlent néanmoins des grigno-
tements illicites. Notre village n'a plus de tau-
pier attitré. Les enfants se chargent par contre
de lutter activement contre mulots, taupes et
souris, dont la capture est de rapport Chaque
domaine est soumis au paiement d'une taxe per-
mettant d'accorder une prime de 30 centimes
par taupe et mulot , et 3 centimes par queue de
souris. Cette rémunération a même tenté des
malins qui auraient fabriqué à l'aide de vieux
feutres... des queues de souris artificielles. Mais
à malin, malin et demi, dit le proverbe... aussi,
de nos iours , faut-il présenter au contrôle la
souris tout entière pour recevoir les 3 centimes
réglementaires.

Le blé a passé du battoi r au grenier et du
grenier au moulin. Les cultures ont été intensi-
fiées, grâce à l'encouragement donné par la
Confédération aux paysans et sa garantie d'a-
chat du grain de qualité. C'est ainsi que, l'au-
tre j our, nos paysans purent tioquer leur blé
contre des écus bien sonnants. Ils furent nom-
breux à venir de Villeret , Courtelary et Cor-
moret en gare du chef-lieu pour livrer leur ré-
colte de grain. Cliaque année cependant un
strict contrôle est effectué et seul est accepté
le blé dont le poids spécifique atteint 70. Son
prix varia de 37 fr. à 32 fr. le quintal , suivant
sa qualilé. Tout le grain mal séché, gonflé , trop
mêlé fut refusé , soit un wagon sur quatre. Les
trois autres furent acheminés vers le Moulin
de la Reine Berthe , à St-Imier .

L'inclémence atmosphérique de cet été porte
ainsi préjudice à maints agriculteurs . Cepen-
dant, comme il est prévu une deuxième exper-
tise espérons qu 'une bonne partie des blés re-
fusés pourront alors être écoulés.

* * *
Dans les derniers synodes et cours de per-

fectionnement du corps enseignan t, une large
place a été réservée à la question de l'enfance
déshéritée. En principe, chacun se rallie à la
Déclaration de Genève ou des Droits de l'en-
fant qui proclame: « Toutes les nations recon-
naissent que l'humanité doit donner à l'enfant
tout ce qu 'elle a de meilleur, lui aider à naître
et à vivre. »

En Suisse, des institutions sociales, comme
Pro Infirmis et Pro Juventute, travaillent au
soulagement de nombreuses misères de l'en-
fance dé-bile. On ne saurait assez soutenir ces
institutions dont les cas d'intervention libératri-
ce sont trop peu connus en général. '

Cependant, il existe dans notre Jura environ
deux cents enfants arriérés et aucune classe
spéciale n'est établie à leur intention. Déj à de-
puis quelques décennies , cette question a tra-
vaillé la conscience d'éducateurs dévoués. En
1910. à Tavannes, une première assemblée gé-
néral e nomma un comité pour la réalisation de
cette oeuvre. Parmi les noms des membres
fondateurs , nous nous plaisons à relever ceux
de M. Môckli , ancien inspecteur du Vallon et
de M. le préfet Liengme, de Courtelary .

Lors de l'anniversaire de l'entrée du Jura
bernois dans la Confédération, le ler août 1915,
de même qu 'à l'occasion des fêtes de Pesta-
lozzi , en 1927, le comité travaille ferme. Des
médailles sont frappées et vendues au profit
de l'oeuvre. Déj à on envisage l'établissement
d'une maison spéciale. Le château de Porren-
truy est offert à cet usage, de même que l'ac-
tuelle colonie de vacances du Creux-des-Bl-
ches. Le comité porte alors son choix sur « La
Solitude» , de Delémont. On s'adresse à Berne,
car la loi stipule que l'Etat doit subvenir aux
frais de ces établissements. On se heurte à
d'innombrables tergiversations concrétisées par
l'abrogation systématique des statuts proposés.

Nous devons à une lutte vaillamment soute-
nue par le comité — à la tête duquel nous re-
trouvons l'infatigable président M. Môckli — de
vivre auj ourd'hui à l'époque de sa réalisation.
Les bases de la fondat ion sont j etées et ies sta-
tuts sont acceptés. Les frais se monteront à
550 fr. par enfant , dont le 60 % est à la charge
de l'Etat et le 40 %, soit 220 fr . à celle de la
commune. Jusqu 'à cet été, seulement 40 muni-
cipalités sur 134 avalent assuré leur participa-
tion . 11 semble cependant que ".'intérêt porté
aux inadaptés scolaires gagne du terrain ; et
nous espérons que . dès son ouverture , le «Foyer
jurassien d'éducation pour enfants peu doués -
pourra compter sur l'appui de toutes les com-
munes. M. A. O.

SLsHrtt du Vallon
La fièvre règne en Finlande

En vue -des Jeux de 1940

Depuis le 18 juillet dernier, date à laquelle il
a été définitivement décidé que les Jeux olym-
piques de 1940 auront lieu à Helsinki , i'Olym-
piade est devenue le centre unique autour du-
quel gravitent les intérêts et l'énergie de la
nation finlandaise toute entière . Les efforts et
les espérances de ce j eune et magnifi que peu-
ple sont tendus vers un but uni que : préparer
dignement ces Jeux durant lequels l'attention
des sportifs du monde entier sera fixée sur Hel-
sinki , ïa Cité blanche du Nord.

Une rage créatrice...
A Helsinki, c'est une véritable rage créa-

trice qui s'est emparée de tout le monde. La
ville , qui ne compte que 300.000 habitants , fera
un effort imposant pour régler la question du
logement. 2'55 immeubles sont déj à en construc-
tion et des nouveaux proj ets sont annoncés
tous les j ours, des quartiers entiers sont démo-
lis pour faire place à de nouvelles maisons
aménagées selon les dernières exigences. Trois
magnifiques avenues relieront la ville au stade.

Pour les Finlandais, l'Olympiade de 1940 si-
gnifie avant tout la réalisation du rêve de toute
une Nation. Des proj ets financiers ou écono-
miques, qui n 'étaient hier encore qu'à l'étude ,
se réalisent aujourd'hui avec une rapidité éton-
nante . De nombreux restaurants dont le princi-
pal pourra recevoir 2.000 personnes, un nou-
veau port, des entrepôts douaniers , des hôteis ,
un immense parc d'attractions et , enfin , de
nombreux chalets de nécessité vont être cons-
truits dans différents quartiers de la capitale.

Le budget des Jeux, qui vient d'être approu-
vé par le Président de la Républi que , est vrai-
ment impressionnant si l'on tient compte des
possibilités financières de la Finlande. Le mon-
tant total des dépenses est de 200 millions de
markkas, dont 450.000 pour la création de
parcs autour des stades, 1 million pour l'instal-
lation des lignes téléphoniques et des cabines
de sportifs, 4 millions pour la construction du
nouveau stade d'Edesviken, etc... 140 autobus
ont été achetés pour le transport des specta-
teurs de Helsinki au stade.

Les Russes ,̂ et le basket peut-être.»
Le bruit qui avait couru ici et qui avait pro-

voqué un grand intérêt: celui d'une participation
probable de l'U. R. S. S. aux Jeux , n'a pas en-
core été confirmé. Les dirigeants du Comité
olympique déclarent que si la Russie avait ef-
fectivement l'intention de venir à Helsinki , elle
devait avant tout demander son admission à la
Fédération internationale , ce qui n'avait pas en-
core été fait pour le moment.

Dix nations sont déjà engagées
Le Comité olympique finlandai s annonce que

dix nations sont actuellement engagées dans les
Jeux olympiques de 1940. Ce sont :

Le Danemark , la Grande-Bretagne, la Nor-
vège, la Suède, l'Italie , la Roumanie , la Suisse,
la Yougoslavie, la Belgique et... le Costa Rica.

Al Capone est devenu fou
La fin de l'ennemi public Ne. 1

Al Capone, le bandit de Chicago, qui devait
sortir de la prison d'Alcatraz le 19 j anvier pro-
chain, après avoir purgé sa peine, ne pour.a
être relâché. Les autorités de la prison ont dé-
claré qu 'Ai Capone souffre de troubles mentaux
qui le rendent dangereux.

Le sort du prisonnier sera décidé la semaine
prochaine , au cours d'un entretien entre les
avocats du bandit et sa famille.

Le bandit serait transféré dans un asile
d'aliénés

Al Capone avait été condamné à dix ans, mais
en raison de sa bonne conduite , sa peine avait
été réduite à six ans et huit mois.

Cependant , quand il quittera le mois prochain
la prison d'Alcatraz en Calofirnie , le célèbre
bandit ne sera pas relâché. Les autorités de la
prison ont en effet déclaré qu 'Ai Capone souf-
fre maintenant de trouble s mentaux qui pour-
raient le rendre dangereux. Il sera donc trans-
féré dans un asile fédéral d'aliénés situé aux
envi rons d. Chicago.

Une conférence doit avoir lieu la semaine
prochaine entre les autorités et les avocats du
bandit , au cours de laquelle il sera pris une dé-
cision définitive quant au sort de celui qui fut
pe-ndan ltongtemps P« ennemi public No 1 » aux
Etats-Unis.

Hollywood n'a pas fini de nous étonner !
On sait que tout y est mesuré, étalonné. On

sait que des «canons» y sont établis et qu 'on
s'y réfère fréquemment avant d'engager une
vedette ou une figurante.

Hollywood est le royaume de la statistique,
le paradis des poids et mesures 1

Mais voici que le baiser cinématographique ,
ce baiser qui dénoue toutes les situations à l'é-
cran, vient d'être l'obj et d'une étude attentive
de la part des «techniciens» .

Donc «le point rose» qu 'on met sur l'i du ver-
be aimer» a été étudié , observé ... et pesé et on
a conclu que la pression exercée par les lèvres
l'ointes des partenaires ne pourrait plus excéder
douze kilogrammes !

Ce maximum est désormais fixé pour les lois
d'esthétique photogénique qu 'on ne saurait
transgresser.

Le poids du baiser à l'écran est
désormais standardisé

— Souriez, s. v. p. 1

Portrait moyenâgeux

— Mon Dieu, Marie, prenez garde...
— Ne vous en faites pas, Madame, c'est au-

j ourd'hui mon j our de sortie !
HM^»«tM_«_«_ »«M»_«lt««Ml»Mtl«Mt»im>tllH>tl«l«tMHHÉtl»»

I Pas de risq e 1 1

La plupart des j ournaux publient en bonne
place, des photographies prises au cours de re-
portages effectués en Tunisie.

En outre, le «Daily Express» et le «Daily He-
rald» , preproduisent , sous de gros titres , les dé-
pêches de leurs envoyés spéciaux.

«Les forts de la ligne Maginot tunisienne sont
prêts» , écrit le «Daily Herald» , qui exprime
toute son admiration pour l'un des plus grands
travaux de constructions militaires au monde.

La ligne Mareth , conclut-il , ren d toute atta-
que italienne contre la Tunisie virtuellement im-
possible. A un bout la mer, pas assez profonde
pour permettre aux transports de s'approcher
pour débarquer des troupes; à l'autre bout , des
montagnes infranchissables en raison de la pé-
nurie d'eau et l'absence de routes pour l'artille-
rie.

Le «Daily Express» reconnaît également que
la lign e Mareth est imprenable et affirme que
la France ne perdra j amais la Tunisie.

_____! _l ¦̂ ¦¦111 m, 
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RHUMES
BRONCHITES

Pour se préserver des rhumes, des
bronchites, des refroidissements; pour
calmer la toux, prenez quelques cuillerées
de Sirop BRONCO et votre rhume dis-
paraîtra.
Dans la journée, laissez fondre dans la
bouche quelques Pastilles BRONCO;
elles compléteront fort heureusement
l'effet du Sirop BRONCO.
Les Pastilles et le Sirop BRONCO cons-
tituent un remède complet contre la toux,
II est d'un goût agréable et vendu le
meilleur marché possible.

SIROP BRONCO le flacon 2.8?
PASTILLES BRONCO la boite 0.75

Bien exiger

SIROP ET PASTILLES

BRONCO
DANS T0UTE5 LES BDNNE5 PHARMACIES »

' DèpcM général:

f PHARMACIE PRINCIPALE - GENÈVE
_____________mm___i _̂ _ _ _ _ _ _̂___________________i M _̂BEBM«Hav

^M^ffl CHRONIQUE
% RADIOPHONIQUE

Jeudi 22 décembre
Radio Suisse romande : 9,00 Concert- 12,29 Signalhoraire - 12,30 Inform ations de l'ATS et prévis ions dutemps. 12,40 La demi-heur e gaie- 13,10 Gramo-concert-16,59 Signal hor aire. 17,00 Concert- 18,00 Pour mada-me- 18.30 Intermède. 18,50 Choses et gens de la se-maine. 19,00 Les sonates pour pian o de Beethoven.19,30 Vient de par aître - 19,40 L'avis du docteur. 19,50

Informations de l'ATS et prévision s du temps. 20,00
Kaléidoscope radiophoniqu e- 20,30 La demi-heure des
compositeurs de l'orchestre Jean Ramo-Rossotti-21 ,00 Soirée de chansons- 22,00 L'appel du clown. 22,45
Musique de danse.

Radio Suisse alémanique: 6,30 Gymnastique. 6,50
Disques- 9,00 Disques- 12,00 Variétés . 12,29 Signal ho-
raire. 12,40 Concert récréat if. 13,45 Signal horaire.
16,00 Disques. 16,30 Pour les malades. 17,00 Concert-
18,00 Pour madame . 19,00 Signal horaire. Disques.
19,40 Suite de Noël pour quatuor de cithares, soprano,
violon et flûte. 20,15 Noël 1938- 21,05 Le radio-orches-
tre. 22,00 Le chemin du bonh eur conj ugal.

Télédiff usion: 12,00 Vienne: Orchestre. 16,00 Graz:
Orchestre. 20, 15 Francfort: Orchestre . — 10,10 Paris:
Disques- 16,05 Montpellier: Orchestre. 20,20 Paris:
Variétés.

Emissions intéressantes: Paris PTT: 21,30 Théâtre-
Résurrection , épisode dramatique . Poste parisien:
20,15 Programme varié. Radio Toulouse: 20,45 Con-
cert varié - Breslau: 20,10 Le grand orchestre. Franc-
fort: 20,15 Musique variée. Leipzig: 20,10 Grande soi-
rée Puccini. Rome I: 21,00 Concert symphonique-

Vendredi 23 décembre
Radio Suisse romande: 9,00 Concert. 12,29 Signal

horaire - 12,30 Informations de l'ATS. et prévisions
du temps- 12,40 Gramo-concert. 16.59 Signal horaire -
17,00 Concert , 18,00 Disques, 18,15 Rappel des mani-
festations- Prévisions sportives de la se,naine. 18.40
Pour ceux qui aiment la montagne . 18.50 Bulletin fi-
nancier de la semaine- 19,05 Les cinq minute s du
football Suisse. 19,10 Intermède. 19,15 Micro-magazi-
ne. 19,50 Informations de l'ATS et prévi sions du
temps- 20,00 Les grandes vedettes du music-hall.
21,20 Concert par l'Orchestre de la Suisse romande-
22,20 Les beaux enregistrements .

Radio Suisse alémanique: 6,30 Gymnastique - 6.50
Feuilles du matin- 9,00 Gramo-concert. 12,00 Musi-
que de fête. 12,27 Cours de bourse , 12,29 Signal ho-
raire - 13,45 Signal horaire. 16,30 Pour madame - 16.59
Signal horaire. 17,00 Le radio-orchestre. 18,10 Mélo-
dies gaies 18,35 Musique de chambre- 19,40 Intermè-
de musical. 19,50 Chants et danses poulaires suisses
22,00 Concert Haydn.

Télédiff usion: 12,00 Vienne : Concert- 16,00 Cassel:
Concert. 20,10 Vienne: Variétés.

12,00 Montpellier: Concert. 16 05 Paris: Musique
variée. 21,30 Paris: Orchestre national
Emissions Intéressantes: Bordeaux PTT-: 21,30 Soi-

rée de variétés. Paris-Radio; 20,00 Programme de la
soirée- Strasbour g : 20,30 Sélection d'opéras de Puc-
cini. Gerlin-Tegel : 20,15 Concert varié. Breslau: 20,10
Concert, Stuttgart. 21,10 Musique populaire- Milan I:
21,00 Concert

Notre nouveau grand feuilleton.
L'«Impartial» , pour son nouveau grand feuil-

leton , a fait appel à l'un des maîtres du romart
moderne , André Armandy, que déj à nos lec-
teurs connaissent bien et dont ils ont apprécié la
force d'évocation autant que les dons puissants
d'imagination et de talent descriptif.

C'est une aventure prodigieuse qu 'André Ar-
mandy nous fait vivre, aventure sociale et fres-
que tragique qui se double d'un délicieux roman
d'amour. Aucun doute que nos lecteurs ne trou-
vent dans «La Cité profonde» le plus vif plaisir
à suivre le -héros à travers les épisodes mouve-
mentés qui commencent auj ourd 'hui même dans
notre page récréative des familles.

En faveur -des commis-chômeurs
Créations d'occasions de travail

Dans sa ' séance du mardi 27 décembre
^ 

le
pouvoir législatif discutera le rapport du Con-
seil communal à l'appui d'une demande de cré-
dit de fr. 10,000.— en vue de ia création d'oc-
casions de travail pour commis-chômeurs. Nous
y lisons ce qui suit :

« Parmi les nombreuses catégories de chô-
meurs dont nous avons à nous occuper depuis
quelques années , la situation des commis et em-
ployés de bureau au chômage a, à plusieurs
reprises , spécialement retenu notre attention.
Il s'agit en général de personnes âgées , mu-
nies d'une bonne formation professionnelle et
qui , après avoir occupé dans l'industrie ou le
commerce des places de confiance , ont perdu
leur emploi par suite de cessation d'exploita -
tion , départ , faillites , etc . Leur placement est
devenu difficile et l'on ne peut pas, d'autre part ,
les engager aisément sur les chantiers de chô-
mage, d'autant moins qu 'une partie des chô-
meurs de cette profession sont du sexe fémi-
nin. Cette situation difficile nous a engagés à
envisager pour les commis-chômeurs la créa-
tion d'occasion de travail dans des travau x
spéciaux incombant à l'administration commu-
nale.

A une demande de subventionnement adres-
sée au Département de l'industrie le 11 octo-
bre 1938, ce dernier a répondu favorablement ,
en date du 4 novembre , en nous accordant , sur
un crédit global de fr. 20,000.— environ , une
promesse d? subides de fr. 9,600.— de la Con-
fédération et de fr. 2000- de l'Etat

Il est prévu qu 'il ne peut s'agir que de tra-
vaux spéciaux ne rentrant en aucun cas dans
les attributions du personnel régulier de l'admi-
nistratio n communale et que les travaux à exé-
cuter ont un caractère additionnel pour occu-
per des employé s s.ms travail pendant l'hiver.

Nous prévoyons en particulier la mise au
point d'archives , de répertoires , d'i casier sani-
taire des maisons , du registre de voierie , du
classement de documents historiques , de tra-
/aux de bibliothè que , etc. Comme nous aurons ,
en plus des salaires, quelques frais de matériel

et d'organisation, nous prévoyons qu 'une som-
me de fr. 10,000.— au maximum serd nécessai-
re comme part de la Commune à ce chantier
de chômage d'un genre un peu spécial.

Le but social de nos propositions vous appa-
raîtra certainement et nous dispense, pensons-
nous, -de plus amples commentaires. »

l miccôre—



Vient d'arriver
de la neige

C'est le moment d'acheter

SKIS KERNEN
GANTS ET CHAUSSONS
SACS ET MUSETTES

Au magasin

RUE DU PARC 66 16800

Bouilloîes
•n

caoutchouc
première qualité

depuis Fr.

2 fÉH
tlmbres S. E.N. a j. 5 0/p

Droguerie' ia Versoix
Ed. Gobât Terreaux 2
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AVIS
Piano à quene "Pleyel"

Ensuite des différentes correrpondances
parues ces derniers jours, la maison
Witschi-Benguerel rappelle aux sodé
tés oca'es qu'elle continue comme par le
passé, de mettre et ceci à titre gra-
cieux à dispos tion de ces dites sociétés ,
le piano à queue de concert " Pleyel "
qu'elle débent dans ses locaux.
C'est la maison Louis Mauron, ca
mionneur qui a la responsabilité du
transport de cet instrument et avec lequel
les sociétés locales doivent s'entendre
poui le prix du camionnage.
Pour l'accord du piano, s'entendre avec
Monsieur Gurtner, accordeur. 1592-1

rM-J-l-mill-P-— 1 «mw««Miia« ^̂

_ . t.W 'Ê ^
t

Llnos - Tapis
Rideaux
Passages
Petits meubles
Fauteuils - Couchs
Garnitures
de vestibules

Profitez de nos facilitas de paiement

1W15

lonn_nieiits de fruits et léonines
UD mois d'essai avec 10°/0 de remise

Demandez prooneenis H H111110 nwitliliHhci-trcr . « Vem le Prnlt
l'arlaii ». a %Vnvi «> (Neu<-.h*iMl Tel 7 52 (il 18 * 10 h ) 14447
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II y a lapis el tapis mais les

TAPIS PERSANS
Um. H ¦»¦¦•* #> ¦ Neuchâtel

de la Maison Flme «« BURQI Orangerie S
sonl des tapis choisis pour leur qualité et merveilleux
coloris. Proiitez donc de son expérience qu'elle met à
votre service. P4373<**l 15987

.__i_____ nsn_____________________ H___________________ M _̂_pna*MHm''K^

Marmites • Caquetons - LècheSrites
Teuflets - Plats à gratiner

Â* * W+ KAUFMANN
Marche 8-10 ¦ Tél. 2 10 56 14932
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POUR LES FETES
Bâches de Noël

Tourtes cuVacberins =
Meringues î

Plum-Cahes
B O U L A N G E R I E  - Pâ T I S S E R I E

R. FROIDEVAUX
BOUCHERIE a LèOPOLD ROBERT 25

Vol-au-ven l
_\ Tresses

m
1 aillantess

3 DessertsO P̂âtisserie
tous genres

Passez-nous vos commandes à temps
On porte à domicile e recommande

1 Pendant les fêfes de Î oël et de Nouvel-An, veuillez |
f ',-*.] passer en temps utile vos commandes de im mm *mmmm f§
| dans tous nos débits coopératifs ou à notre magasin
I spécial, rue de la Serre 90. Hous recommandons :

I ; Tourtes - Bûches de Noël - Millefeuilles |
I "Vacherins - "Diplomates - Eugénies

I i Meringues, cornets à la crème, coques de vol-au-vent »;

H DESSERTS DE FÊTE i
Petits fours, croissants aux amandes, macarons,

y leckerlis au miel, noix de miel, anis, sablés, Albert,
Milan, duchesse. |

- Excellents De notre propre fabrication

| Toute commande est exécutée très soigneusement.
Pendant les fêtes, nous avons à notre service 6 pâ-

jj i tissiers professionnels. «

I j Tresses, taillaules, hommes de pâte, biscômes, lecker-
[ I lis très fins.

1 EHCELLEUT MUGE 1
pour la table, la cuisine, la fondue. Emmenthal très

I gras 1 lot spécial à FP. 1.15 le demi-kilo
1 lot spécial à Fr. 1.25 le demi-kilo

Fromage Emmenthal, qualité supérieure. Fromage i
f du Jura de Sagne-Eglise et de Sagne-Crêt.

H Tous fromages dessert (j
| Î ous recommandons spécialement les
I "Vacherins - Tête de moine (vente par demi-tête)

- ! f^otre beurre de table renommé!

I Oeufs du jour - Oeufs frais du pays - Oeufs
de Bresse

H CHINE FRAÎCHE É
| chaque jour dans nos débits spéciaux de laiterie :

: Paî  70, Progrès 141, Commerce 98, Grenier 39, Place !
d'Armes 1, Collège 12, Moulins 7, Parc 1.

* Samedis 24 et 31 décembre

Sur la Place du Marché de L>a Chaux-de-Fonds,
I grande vente de

H POULETS - DINDES i
M OSES - CANARDS M

Pour le Nouvel-An:

VENTE DE LIÈVRE Ë
f i Tous fruits et légumes de la saison dans nos débits
; spéciaux : Paix 70, Progrès 141, Commerce 96, "D.-P. $/ .
I H Bourquin 7, f^luma Droz 2. " lesn

HSfSTW^E Wu^SuE
..ROBERT »». TEL. -2.13X3.PRE-/* PLACE HOTEL DE VILLS

Envols au dehors.
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INSTALLATIONS SANITAIRES À
Itinm loi ie - Eau - Gai Pj

IranHloriiialioiiH - Rèparaliona .
DfiflS - CONSEItS

Maison da confiance, fondée «n 1887 _ \
TAlAnhonc 2 iir.!Sl - Jnqn<*l-ltroz St H

M_ S! uous désirez Tê^C,
manger un beau POISSON FRAIS

ou un bon POULET TENDRE
adressez-vous au

un de Comestibles "6T
Grand choix de Volaille» d * Bresse, Pouietf de Brette
Pou et ï de grain, Pou es, P.geons, Canards, Oies,

Dindes, Faisans.
Polssonf du lac, Paissent de mer, Paléet, Sroche'f
Fii.--.-t c_e Ooradef, Colinf, Filet de cabillaud!, Soles,

LangOuf es, Creveltet, CtaS :et de Qrenoû lEef.
Beaux Lapinf fratf du payi, Llèv. es, Civet de

«.lèvres, Chevreuils.
Se recommande chaleureusement, 1616fc

M1*"*** E. FENNER.

.HT N OUBLIEZ PAS LES PETITS OISEAUX m̂
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Fendant de Sion 1937
Caves de l'Hôpital 'a bout. s./v. 1.20 1.08

Johannisberg 1937
Caves de l'Hôpiial de Sion

la bout s./v. 1.40. 1.26

15012 Ces vins sont parfaits
et sont appiéciés des amateurs de bons vins
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André ARMAND!
e —

1

DEUX MESURES POUR RIEN
— Muizenberg, sir, dit le chauffeur en tou-

chant de son doigt ganté La visière de sa cas-
quette.

— « Marvellous 1 » apprécia courtoisement
Pierre Le Preu.

— On dit ici que c'est plus beau que Nice.
— Beaucoup plus beau,' affirma le Français

pour ne pas désobliger son guide.
La Marine Drive est au Cap ce qu 'est à la

Côte d'Azur la Corniche de la Riviera. Vingt
stations la j alonnent de claires constructions qui
vont de la princière résidence d'été à la rus-
ticité du simple bungalow. Et chaque crique*
abrite un village de toile, dont la colonie vaga
bonde se livre au délassement du camping, au_.
j oies saines du bain , ou aux émotions que pro-
cure la prise d'un saumon du Cap.

Le nouvel an avait vidé Capetown. L'été aus-
tral , en baignant d'ardente douceur les contours
de la Péninsule , insuffle aux Britanniques un
commun besoin d'évasion , les incite au plein
air , aux sports , à la détente. Durant les «holly-
days », du plus fortuné au plus pauvre, tous
mettent à profit cette trêve sacro-sainte pour
aller se revigorer sous le ciel azuré de ce gé-
néreux solarium.

Arrivé le matin par le train de Johannesburg,
Pierre Le Preu n'avait fait que toucher barre
au « Oueen 's » pour y déposer ses bagages, et
y expédier en vitesse un lunch qui méritait
mieux

Non qu 'il eût pour la bonne obère une indif-
férence d'ascète. Normalement porté sur les
j oies de la table , il avait dépassé de peu la qua-
rantaine qui d'un gourmand fait un gourmet ,
et il s'attardait sans effort à un repas de qua-
lité.

Non plus qu 'il fût dans sa nature de se hâter.
De haut e taille et de corpulence adé quate , sa
carrure d'Hercule Farnèse se tempérait d'une
souriante nonchalanc e. De situation aisée sans
avoir pris pour cela d'autre soin que de naître
avec discernement , doucement rétif à l'effort et
cultivant l'oisiveté comme un art d'agrément ,
il voyageait pour son plaisir et consacrait ses
revenus à satisfaire une tournure d'esprit qui le
por tait à considérer la planète comme un champ
d'investigation ouvert à ses curiosités.

Il l'avait parcourue sans hâte , en dilettante ,
promenant son désoeuvrement avec un subtil
éclectisme, enj ambant les sentiers battus, ne
s'arrêtant qu 'aux sites pittoresques , s'y com-
plaisant en esprit cultivé , s'y attardant parfois ,
quand l'aubaine s'offrait d'y savourer une ai-
mable aventure.

Toutefois , son dernier voyage, en prolongeant
sa musardise à travers le Sud-Africain , l'avait
quelque peu démuni. Cette pénurie temporaire,
d'ailleurs très relative , n 'était pas de nature à
affecter son optimisme. Trois semaines aupa ra-
vant , il avait câblé à Paris. Son banquier avait
l'habitude de ce genre de S. O. S. Le Preu sa-
vait trouver à Capetown un chargement à son
adresse. Il en eût pr is livraison le j our même
sans le respect du Post Office pour le calen-
drier grégorien . Mais il l'aurait à temps le len-
demain matin pou r attraper le paquebo t de
l'Union Castle qui devait le rapatrier. D'où sa
hâte à mettre à profi t son bref séj our au Cap
pour en épuiser les attraits.

II avait eu quelque difficult é à trouver à Ca-
petown un moyen de locomotion pour visiter
la Péninsule. Les fêtes avalent vidé les ga ra-
ges de la cité. Sur ses instances, l'hôtel lui
avait procuré une auto de grande remise, dont

le chauffeur avait daigné accepter cinq gui-
nées pour la demi j ournée. Mais elle était d'ap-
parence fastueuse , ses coussins étaient confor-
tables , son conducteur attentionné. Il avait pi-
loté Le Preu moins en chauffeur qu 'en cicérone ,
et lui avait fait les honneurs des beautés de la
Péninsule comme un riche propriétaire les eût
faits à un invité.

L'un conduisant , l'autre admirant , ils avaient
poussé j usqu 'au Cap où Le Preu s'était attardé
à la table d'orientation qui couronne le belvé-
dère. Ils en revenaient par la Marine Drive dont
les sinuosités s'accroohent aux berges escarpées
de False Bay.

Une brume bleutée délayait l'horizon austral.
Eternelle vigie du mystérieux continent afri-
cain, le Cap y plongeait son trident. Une mer
de saphir baignait les rocheis fauves que feu-
trait un maquis serré d'arbustes et de fleurs
étranges et j amais rencontrées. Le doux frémis-
sement des oiseaux. Une guenon , me chevau-
chait soi» dernier-né , c-.-mpa au sommer d'un pi-
ton sa petite silhouette équestre.

Le Preu , doucement fétichiste , rendit grâce
au hasard de l'euphorie que sécrétait sa derniè-
re j ournée d'Afri que. Il ne regrettait point la
dépense somptuaire grâce i\ laquelle son voyage
allait s'achever en beauté. Le chargement at-
tendu pourvoirait aux nécessités du retour , et
l'uni que contrariété qui effleurât son optimisme
était d'avoir à se lever le lendemain d'assez
bonne heure , afin de tout régler avant l'em-
barquement , le départ du bateau étant annoncé
pour midi.

Le détour de la route dominait de haut Mui-
zenberg : une coquette station nichée dans une
vaste conche où la montagne verte s'adoucis-
sait en grève blanche. Une sorte de grand casi-
no, dont le parc était bondé d'autos , faisait face
à la mer qui , vue de haut , semblait peignée
comme une allée tant les crêtes mousseuses des
lames qui déferlaient de loin avant de mouri r
sur la plage s'alignaient avec symétrie.

Pierre Le Preu , perplexe, flottait entre deux
convoitises. Il avait soif. Il avait chaud. Mais
avait -il plus soif que chaud ? Devait-il boire ou
se baigner ?

Non qu 'il manquât de quoi satisfaire les deux.
Pour démuni qu 'il fût, il ne l'était pas à ce point.
Mais un sybaritisme distin gué le portait à tirer
de toute envie sa quintessence. Laquelle des
deux lui serait-il plus agréable de satisfaire la
première ?

Le chauffeur le vit Indécis et prit sur lui d'o-
rienter ses hésitations.

— C'est Ici qu'est mort Cecil Rhodes, annon-
ça-t-IJ pensivement comme s'il se fût agi d'un
ancêtre de sa famille.

— Oh ! compatit Le Preu avec beaucoup de
componction.

— Le cottage est tout près d'ici. II a gardé
son toit de chaume.

— Vraiment ? fit-il avec un intérêt polL
Le chauffeur embraya :
— Je vais vous y conduire.
— Ah ! se résigna Le Preu dont la conster-

nation était cette fois très sincère.
L'auto roulait. Sa courtoisie native le dis-

putait à son doux égoïsme. Mais il avait telle-
ment envie d'un gin-fizz ! Et l'eau bleue était si
tentante!...

— Je vais vous dire , expl iqua-t-il en touchant
le bras du chauffeur ; j'ai déj à vu sa tombe au
Matopos, en Rhodésie... Ne voulez-vous pas
prendre un drink tandis que j e vais me baigner?

• • •
Il avait opté pour le bain. Toutefois, quand il

sortit de sa cabine et qu 'il vit la plage j onchée
de couples demi-nus qui coulaient des heure -S
heureuses en suçant des pailles immergées dans
des liquides bien glacés, il dit en confidence
à un waiter qui passait :

— Puis-j e avoir un gin-fizz ?
— Certainement , sir.
— Pas trop «soapy». Plus de gin que de fizz.

(Fizz signifie crépitement et désign e ici le soda).
Le waiter plissa l'oeil droit en lui apportant

la boisson :
— Comme pour mol. ,
— Ravi que nos goûts se rencontrent.
Il le dégusta sur le sable, sans hâte , prome-

nant autour de lui ses investigations , en indis-
cret bien éduqué qui détaille sans insister. Les
femmes observaient à la dérobée ce grand gar-
çon si peu Anglais , dont les yeux rieurs, d'un
bleu lavande, achevaient si subtilement de les
déshabiller. Ses traits un peu poupins et sa bou-
che gourmande donnaient à sa physionomie une
rondeur de grand enfant. Mais son menton bien
modelé , ses narines quêteuses , y ajoutaient une
touohe virile qui n'était pas sans séduction.

Et puis il respirait si benoîtement l'euphorie.
Il paraissait si pleinement satisfait d'être au
monde. Il semblait app orter un tel dilettantism e
à savourer la vie, une telle application à en ex-
primer tout le suc, une si studieuse minutie à
en écarter les pépins.

L'ombre du waiter proj etée sur le sable ef-
fleura sa béatitude. Pour n'avoir pas à se lever,
Le Preu lui laissa la monnaie. Le waiter , pris de
considération , s'informa si le « gentleman » ne
désirait pas un « surf-boat » ?

— C'est à base de quoi ? lui demanda Le Preu
les papilles agréablement chatouillées par l'é-
ventualité d'un cocktail inédit
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LA LECTUKE DES FAMILLES

Ce n'était qu 'une longue planche que les ama-
teurs de « surfing » poussent au large , et sur la-
quelle ils montent après l'avoir couchée sur le
dos glissant d'une vague. En observant l'angle
voul u, et pour peu que l'on sache s'y maintenir
en équilibre , la lame, en roulant sous la planche
sa crête moutonnante , l'entraîne à sa vitesse et
la ramène j usqu'à terre, où il ne reste plus au
pilote qu 'à recommencer. C'est un art vite ac-
quis , mais dont toutefois la pratique nécessite
quelque entraînement

De nombreux baigneurs s'y livraient. Le Preu
fut aussitôt tenté. Il balança entre la nouveauté
du j eu et la crainte du ridicule. 11 avait déj à vu
cela aux Hawaï , où les indigènes y excellent.
Mais pouvait-il prétendre à l'agilité d'un Cana-
que ?. 11 recula devant la culbute probable.

— Merci de l'intention , dit-il ; auj ourd'hui j e
préfère naviguer en surface.

Il épuisa son verre et alla se j eter à l'eau.

* * *
U nageait sans effort. Sa charpente robuste

s'agrémentait d'une pointe d'embonpoint et lui
conférait un tonnage que l'eau supportait aisé-
ment. Le courant d'Agulhas qui vient du Mo-
zambique tempère les eaux de False Bay. Il en
savoura la tiédeur et se laissa bercer par la
houle longue des lames. Quand elles se gon-
flaient sous lui , il franchissait leur crête d'une
détente de j arret , et se laissait glisser molle-
ment sur leur dos comme sur un toboggan flui-
de.

Tout en se complaisant à ce steeple nauti que,
il avait gagné vers le large. Il vit rouler vers
lui une lame plus altière. Il s'apprêtait à la fran-
chir comme les autres, quand elle s'incurva , crê-
ta et arriva sur lui en refermant peu à peu sa
volute, i '  '

II ne s'en émut pas et piqua au travers. Mais
au moment précis où ses j arets se détendaient , il
entrevit dans sa transparence verdâtre une om-
bre longue qui glissait...

Sa chair se hérissa. Devançant son réflexe,
quelque chose de dur et de plat lui rabota le
crâne. Meurtri , mais rassuré , il grimaça doulou-
reusement «ouyouyouille!» L'eau en profita pour
entrer ; Il talonna la mer pour en dépasser le
plafond , toussa, souffla , se racla le gosier et,
tout à coup, retrouvant son sourire et sa char-
mante courtoisie :

— Oh 1 madame, que c'est gentil à vous d'ê-
tre ce que vous êtes. Je vous avais prise pour
un requin».

Une vague souleva leurs deux têtes comme
des bouohons. Hâtivement, il rattrapa la plan-
che et la tendit à la baigneuse qu 'il venait de
désarçonner. Mais il s'attribua l'autre bout.

— Chère petite planche I Je n'aurais j amais
cru qu 'un simple bout de bois pût asséner sur la
tête d'un homme une telle somme d'apaisement.
Je n'oublierai j amais, madame, que j e vous dois
la vie.

L'arc fin des sourcils de la baigneuse se ten-
dit. Mais en la détaillant , Le Preu se découvrit
de nouvelles raisons de tenir à sa dette :

— La vie, parfaitement , madame. Car enfin ,
voyez-vous que ce fût vraiment un requin ?...
Croyez d'ailleurs que j e suis confondu d'avoir
provoqué ce sinistre . Il n 'est pas dans mes habi-
tudes de me transformer en récif. N'y voyez de
ma part aucun acte d'hostilité contre la flotte
britannique. Ne laissez pas dégénérer la chose
en incident diplomatique. J'en suis d'ailleurs sé-
vèrement pun i : je dois avoir une bosse abomi-
nable sur le front. N'auriez-vous pas une pièce
de monnaie ? Naturellement ! Moi non plus. On
ne devrait j amais être dépourvu de monnaie. De
cartes de visite non plus. Voulez-vous me per-
mettre-

Pourquoi le considérait-elle avec ces yeux
mi-curieux , mi-sévères ? Pourquoi pinçait-elle
les lèvres ? Dédain ou rire contenu ? Pourquoi
s'obstinait-elle à ne pas lui répondre ? Ne le
comprenait-elle pas ? Ce reflet de soleil sur son
épaule satinée^.. Cette perle d'eau attardée au
duvet de sa lèvre... Et cette petite oreille bien
ourlée que dégageait son serre-tête, d'où dépas-
saient de petits copeaux d'acajou...

— Vous êtes Français, monsieur ?
— Madame, vous me brisez l'âme. Moi qui

nourrissais l'illusion d'avoir un excellent ac-
cent I

— Non, ce n'est pas cela, fit-elle ; mais elle
ne dit point ce que c'était.

Avait-elle souri ? Il n'en était pas sûr, et pour-
tant un instant , il avait cru saisir... Comme elle
était redevenue sérieuse tout d'un coup, et que
son abrégé de salut était sec.

— Vous êtes pardonné , monsieur. Voulez-vous
me rendre mon surf-boat ?

Quoi ? la laisser partir déj à ? Il mit à pro-
tester une véhémence comique :

— Mais, c'est impossible, madame 1 M'aban-
donner ainsi , tout seul , en pleine mer , sans vi-
vres, sans cartes, sans boussoles ? Ce serait in-
humain. C'est contraire à tous les usages. Des
naufragés se doivent mutuellement assistance.
Il nous reste un tas de formalités à remplir :
partager le radeau ; mettre en commun nos lar-
mes pour la réserve d'eau ! tire r à la courte
paille pour savoir qui sera mangé... Relisez les
classiques : tous sont d'accord sur la question.
Et c'est tellement rare l'unanimité des classi-
ques !

La dame se mordit les lèvres, mais ne se
laissa point fléchir. Elle exerça avec un soup-
çon d'impatience une traction légère sur la
planche :

— S'il vous plaît , monsieur.
Le Preu ne pouvait se résoudre à renoncer au

trait d'union qui le rattachait à cette séduisante
créature. La retenir , c'était risquer de la fâcher.
La libérer , c'était la certitud e de la perdre. Et
il savait si bien transformer en sourire — quand
le sourire était j oli — le ressentiment d'une
femme.

— Au moins, fit-il avec une moue désolée,
prenez-moi comme passager. Je me contenterai
d'une toute petite place sur le pont.

— Vous abusez , monsieur.
Cela fut sec. Il vit l'orage s'amasser dans les

beaux yeux de la baigneuse et abandonna la
partie :

— Soit I madame : vous l'aurez voulu.
Et , délibérément , il se laissa couler...
Quand il reparut en surface, ce fut pour voir

la gracieuse inhumaine glisser au loin sur l'é-
cume des lames comme Amphitrite sur son ohar,
ne lui abandonnant que la vision fugace des si-
nuosités d'un beau corps dont les longues j am-
bes fuselées s'effilaient en queue de sirène.

— Elle a le coeur aussi dur que sa planche !
maugréa-t-il en se frottan t le front.

Mais un reflet attendri persistait dans son re-
gard désappointé. Pourquoi l'avait-il rencon-
trée ? Sans elle, comme elle allait lui paraître
morose sa dernière soirée d'Afrique...

» • •
Le soleil déclinait . L'auto ralliait Capetown

par la route de l' intérieur. Le Preu était distrait
Vainement le chauffeur s'était-il efforcé d'entre-
tenir la conversation. Son client , qui s'était mon-
tré si attentif à tout , la laissait maintenant tom-
ber sans même se donner la peine de la ramas-
ser. Il n 'avait accordé qu 'un oeil absent à Kirs-
tenbosch ; à Oroote Schur, qu'un « Remarqua-
ble ! » parfaitement indifférent. Le chau ffeur
s'en montrait froissé. Cet étran ger se doutait-il
du nombre de livres sterling que représentait
tout cela ?

Un peu après l'Observatoire, fl désign a au
loin un massif tabulaire dont la crête semblait
nivelée par un rabot géant :

— Table Mountain , sir. Cela ne nous fera qu 'un
tout petit détour .

Le Preu savait mal refuser. Il appela sa mon-
tre à l'aide :

— Il est bien tard. Ne croyez-vous pas que
l'hôte] serait plus indiqué ?

Le chauffeur ne le pensait pas, et il le lui dit

sans ambages. Il n 'était pas permis de passer
à Capetown sans faire l'ascension de Table
Mountain. C'était une excursion classique. Le
gentleman ne pouvait s'y soustraire. Le cable-
way lui épargnerait la montée et le redescen-
drait à temps pour le diner. Le chauffeur l'at-
tendrait pour le reconduire à l'hôtel. Et il ferait
cela sans supplément pour qu 'il ne fût pas dit...
Le Preu , qui savait mal vouloir , admirait i'opi-
niâtreté chez les autres . Il se résigna sans élan :

— Eh bien ! allons à Table Mountain.
Le chauffeur l'emporta d'un volant tri omphant

par une suite de rampes qui donnaient une hau-
te idée des aptitudes d' une auto , jusqu 'à un pa-
lier où s'élevait une curieuse petite gare, qu 'un
fil d'acier de 3.000 pieds , tendu de la base au
sommet , reliait à Table Mountain. Une cage mi-
nuscule y était suspendue par quatre galets,
comme un j ouet.

Le Preu sourit aimablement à l'employé qui
lui délivrait son ticket :

— Louez-vous aussi des parachutes ?
— Des pa rachutes ?
— Non ? Alors , quand le fil se rompt , que con-

seillez-vous au client ?
— D'attendre sans s'impatienter , dit flegma-

tiquement l'employé. La descente est assez ra-
pide et nous remboursons le ticket aux héritiers
du passager.

Le même rire j ovial les secoua :
— Je dois d'ailleurs vous dire que ça n'est j a-

mais arrivé , mentionna l'humoriste en lui resti-
tuant sa monnaie.

La cage n 'était pas sensiblement plus grande
qu'une nacelle d'aéronat . Le Preu en y montant
la fit osciller sous son poids. Le préposé sourit
de son hésitation :

— Elle est prévue pour douze passagers.
— Diable ! qu 'attendez-vous pour partir? Les

onze autres ?
— Non , sir : j'attends que ce soit l'heure.
— Faites en sorte que ce ne soit pas la der-

nière .
•— Aucun dange r ; II n'y a j amais d'accident.
L'heure vint au bout de dix minutes sans ame-

ner personne.
— Décidément , dit le Français, j e suis destiné

auj ourd'hui à voyager en single.
Le soir bleuissait la vallée. La crête de la co-

lossale falaise se profilait en gris sur la pourpre
du ciel. La petite gare s'enfonça subitement,
comme un décor. La cage survola la cime noire
dés grands pins, décrivit un feston et poursuivit
son ascension presque à la verticale du rocher.
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mmis  comme emem modernises , de 2 , 3 011 4 dix m bres, cuisine
cnhiiin '  .le rn in -» et 'IAp(*nil.-inons. ('.liHiilTu| *e général. — S'adresser
Gérances & Contentieux S. A., rue Léopoid lioberi o"_

1(5388

Mécanicien faiseur d'étam pes
capable, parfaitement au courant des étam-
pes de. boîtes acier est demandé par fabrique
de boîtes or de la ville. — Offres détaillées
avec places occupées, âge, prétention de sa-
laire, sous chiffre A. Z. 16418, au bureau
de l'Impartial. ' KUIH
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«I* Ap rès 24 mois d absence M>w * w
£®*î les réputées carpettes ®̂?

•gis $__ _>
iff sont de nouveau là ! *$?
•H #§*W ;: «W
•Sjîfe SES AVANTAGES : Son pr ix économique «Sjk
VÏ*̂  *ïi¥*
*8S& Son entretien facile •!&!•t®^ J ^S.****-*W c 7 • ' ' / '  W$•?_ _ oes colons inéga les _•?».5ibv;;i £®^
SSjjZ GRANDEUR : 230 x 275 29." *®*w or> w
2§{fi» 275 X 320 3y.~ 4J£
Mf >_. 275 X 366 ¦*¦**¦¦¦*/-»™1 
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EN 
EXCLUSIVITE A 

LA 
16406 1&

î Grande Maison I
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8lie fiIROO LMd ter, 3? Ilfl UlliUU féiéplione 23.446 M

CORSETS. CEINTURES- LINGERIE I

Sivqs GENCIVES é!_ _ _ _ _V____\ i?fifk__S A I G N E N T  PREHEZ %M*ix!-mJt_\sLW

modiste
On cherche pour de suite , une

nonne oUTrière ainsi qu 'une assu-
ieiiie — Ecrire sous chiffre A.Z
Ult.'tl au bureau de I'I MPAU
n -L .  16-131

ma Droz ~">y." ¦ ,vj> *vl:~r?rT.-

iM

••*_>-

Téléphona 2.19 10 • Serre BO



Valeurs irremplaçables
Le danger de vol et d'incendie est auj ourd 'hui passablement
limité , même pour les maisons momentanément inhabitées Mais
un risque subsiste et la perte d'obj ets de valeur est toi jours
désagréable. N'y a t il pas également des choses qui pratique-
ment ne peuvent êt re lemp lacées et dont la pert e vous serait
paiticu 'ièrement sensible ?

Un compartiment de coffre fort garantit vos biens contre toute
atteinte et dommage. Une modeste location vous couvre de
tous risques. m.' *

¦ ¦

UNION
DE BANQUES SUISSES

LA CHAUX-DE-FONDS
RUE LÈOPOLD ROB RT 18 TÉ.c. HON- 2.49.21

r —*
Avis
aux accordéonistes

Avant d'acbeier un accor-
déon, visi tez l'exposition
d'instruments  de 1'

[IE DIOU
Elira
sur la Place de la Gare
en face de la posta (c6u«
ouest).
Seul représentant pour
la région des célèbres
t R a n c o  G u t t l i e l m o »
Vous y trouverez égale
ment lout ce qui concer-
ne l'accordéon : lutrins ,
classeurs, cahiers des
meilleures édliions, elc

Grandes facilités 1595-»
de paiement.
Se recommande vivenieni

•**

R A D I O
Grand choix d'appareils
aissrnalii* «I deux-courant*

RADIO-MEDIATOR _ DEP_ ,S 230.-
RADIO-DESO DEPU,S 295.-
RADIO-LŒWE_______ DEPUIS 395.-
RADIO-RADIONE ______ DEPUIS 295.-
RADIO-HORNYPHON D^UIS 395-
RADIO-ECHOPHONE DEPUIS 495.-
TELÊDFFUSEURS DE PU,S 100-
TABLES RADIO DEPUIS 13.-

i QUELQUES SOUKS QCGASiOHS EM IIDiO DEUX COUMiTS. i93S. DEPUIS 170.- |

JEAN L'EPLATTENIER
GRENIER, 3 LA CHAUX-DE-FONDS TÉL. 2.16.95

• RF «_) «- ' M*<fea «le po-emenV » 'i«39(>

BANQUE - CHANGE - COMMISSION

PIER RE AMEZ-DROZ
Tilleuls » LA CHAUX-9E.F0ND5 fél. 2.41.55

ACHAT ET VÎNTE DE T.TR . S 14962

JUSQU'A FIN DECEI«IBRC

10%
sur toutes cuisinières
à gaz en magasin

WILLY MOSER, Î5TKÏÏS5
Lôopo d t'- obert 21 a Tél. 2.11.95 '

On s'abonne en tout temps à r (IMPARTI AL

Vol au vent
amequfns

Feuilletés jambon
Aspics
Saumonnés

Tourtes exquises
Suches renommées

Vatherfns variés
VermlceSles
Pomoadoms
St Honorés
Charlottes russes
'Hp omales
Eugénies
favaiins
fasses
Artichaux. etc.

Glaces à tous narfums
dombes glacées
Coupes assorties
Réga s
Vatherfns glacés
Charlottes russes glacées
Pièces fantaisies

Choix délicieux
de desseits secs
et fours amande

Pour l'assiette
Pives
fanons fourrés fruits
8âtons maréchal
Nougat blanc
Noix et dalles farcies
Croques
Souris
Masseoint fantaisies
Chocolats moulés

f 0 sortes de pralinés
sui fins garnissent
nos boîtes de fondants

Seulement
des marchandises
de 1ère qualité

Se recommanda , 160MI

Un 12
Tt. l.éopuld ((oberl
Téléphone 1 -<J KO

il rendre
1 iioiiNsette de poupée elai
de neul et 1 peill violon pour
débutant . — S'adresser rue Pre-
sideut Wilson 1. au rex-cte chaii»
sée. 16435

Qui louerait ou vendra i t , aux
environ» de la Chaux-de- Fonns
a I a m i l l e  3 personnes

CHALET
2 pièces , cuiBine. avee parcel le tie
.errain. Vue désirée. — Ecri t ,
sous chiffre L T i63*M> au l't-ii
reau du I'IMPARTIAL . i.ëiiS'i

I

McMtêK&C* I I
CHAMPAGNE EL I

ET GRANDS VINS A I
MOCISSEUX^I

f\U PRIEURE SR INT-PIER RE A^L U» fÛ^M 1
M Ô T I E R S - T R A V E R S  |j^p*| 1

La marque pour vos fêtes de fin d'année il1 IWMSUBB_I V_____________________

M4

40
m**-
**

Téléphone 2.19 10 - Serre **

I trousses, à part i r  de Kr. 10..— ;' -¦;_ -.- - >1

H BAZAH NEUCHATELOIS H

E X P O S E
S E S  F L E U R S  S P L E N D I D E S
ME SSAGÈRES DE VOTRE PENSÉE

70, RUE LÈOPOLD ROBERT

16419 M A I T R E - F L E U R I S T E

«L ̂ BSwy_— «& si i R.'CSFjfi wWM \ v

Sl/îf IfCDNCN ses <",a,, és
il \ H 1 if il I i H Ses nouweau *tés
Ui J liLlUILII --T* s*Spécialiste de la

LE C R Ê T - D U - L O C L E  poso d' arêtes.

B grande salle fln Cerc 8 ouvrier i,

l rCTE DE NOEl I
j j  Dimanche 23 décembre

dél 16 heures. Mutinée récréat ive pour les enfant!
Chan t s , musique, productions diverses

| et d i s i r i l i i i i i _ .il gratui te  I
Dés 20 heures 30, soirée organisée avee le j I

précieux concours de j
... Mme Nelly Chédel j ..|
|i | Mlle Riquette Hceffel i !
l \ [  M. Georges Chédel II
|j| ' "' ., solisies. duellistes , dans un programme ji [n

! choisi , I I

B

des Avant-Coureurs
de la Théâtrale de la Maison

du Peuple. -Ja

1 

Accompagnement au p iano M. Arthur Visoni. |
| Mutinée : Entrée libre. — Soirée : Fr. U 45 t toutes jj.  i
j les places. I II
_ Vestiaire gardé & la salle de Pillard 16417 _J

mmani < *. __> ¦ iim_e*itnfM1i_Éiiit_- -iw__ inrr* m —i—___BgBi____BBM^SwwfcuL =. .-ut,***. *-**-.

Pour vos desserts
de f êtes,
demandez
notre excellent

Vacherin f ure
G

Confiserie

ûlh-ûd
Terreaux S
Téléphone i 17.86

16267

F ï Que de ioie et de «i
n j *ailé en perspeeli ; |

ve si vous lailesap- t ";j
pel a noire rayon ! i
tle larces. - Choix
énorme, dans tons
les génies: Farces- ; {
bombes de table , i j
mirliions , petits j j
jouets , serpentins , ? i
conlellis, coi llures , j i
lous accessoires de f.'-.j
colillon - Pnx spé- B
ciaux pour sociétés, j
consullez-nous ; ]

|E£REeAU^
MAGASIN DË~MU/ÏÔUE
L.ROBERT *+ TEL.aiSaSPRÊ-Z PLACE HOT&L DS VILLE
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Uès ce jour, et jusqu'au 31 décembre 1 |* I

gratuitement à tout nouvel a Donné | -

qui nous fera parvenir Fr. 4.25

pour le premier trimestre 1939- ï V I

COMPTE

DE CHÈQUES POSTAUX IV b 323

LA CHAUX-DE-FONDS HI_H_E____MI9H-

WWWW
» BBH

La Société Genevoise d'Instruments de
physique cherche

plusieurs contremaîtres
pour ses ateliers d'usinage, d'ajustage et mon-
tage. — Faire offres détaillées avec photo et curri-
cu lum vitae, Case Stand 47734, Genève. iH44f>

Importante fabri que d'horlogerie conventionnelle en plein
développement bien introduite sur de nombreux marchés
engagerait de suite ou pou r époque à convenir

collaborateur
sérieux et très capable, rompu aux affaires, connaissant les
langues et au courant de la branche horlogère. Préférence
serait donnée à candidat pouvant s'intéresser financièrement
à l'entreprise. Situation d'avenir.

Offres avec curriculum vitae. prétentions et photo sous
chiffre P 43. 7 N, à Publicitas, Neuchâtel. 16040

TTO-i m j_dff _̂___, fKBSTV T_Kt""% t':-«ïE^M LOUER
an centre de I -I v i l l e ,  nonr époque a convenu , urnnd s locaux à l'usa
lie tie bureaux appartements ou ateliers. — S'ailres-
f e r  « Gérances et Contentieux S. A., rue Lèopold Hoberi
s. • li-agi

y-mmm **, 
^

Pour vos étrennes
Nos nouveautés

Pullovers et giiovers «*-**n*création*, modèles exclusils ,
très grand choix.

Parures de faine contes,
ternies mode , formes modernes,
qualités supéneutes.

Parures charmeuses 3 et 4
pièces, haule nouveauté, coupe
irréprochable , qualilé connue,
joli emballage spécial.

Pyjamas et chemises de nuit
lou jour s de corneclion 1res sor-
RiiPe , dans nos bonnes qualités
habituelles.

ainsi que: articles pour bébés, chemises
pour Messieurs, cravates , echarpes,
sous-vêtements, bas, chaussettes, etc.

Emballages de fêtes

j â

Léopoid Robert 34 on réserve

MF* Malgré nos pri* . Irès avantageux , un joli
ouvrage , lait a la main esl ollert pout toul acltal
a parlir de Fr. 5.—. 15821

i i

Beaux Livres anciens
provenant de bibliothè ques importantes

à vendre à la

Librairie WILiE
33, rue Léopold-Robert u*075

************************************************************** mm i ¦ «_________ ¦ n i m*%********************************* %m

Cadeaux utiles el appréciés...
Jumelles à prismes
Baromètres
Thermomètres
Loupes
Etuis à lunettes soignés.
Grande variétés de modèles dans tous les
prix. 15959

La DGrnGP9 opticien
rua de la 

¦
-•aix 43

II !!! ¦ lllllHiHU M l  f IFIIU iH-HW I I M H  lll WP.»i|i'llHHM—iiMlBl Willi IMH1 mai

Une benne nouvelle
Baisse sur les nions

ItiMtOIII  ll<-
décluile

Thon français Aubert à l'huile ——
la boîte */ * -.30 -.27
la boîte -*/« —.60 -.54
la boît e Vt 1.20 1.08

Thon Provost, huile ou tomate
la boîte *¦/• - -40 -.36
la boîte l/« —.75 -.67"'
la boîte y_ 1.50 1.35

Filet thon, huile ou tomate
la boîte »/• —.40 -.36
la boîte V* —.60 -.54

Sardines Sporting à l'huile
la boîte *h — .30 -.27

Pâté de foie extra , la bt. 7* — .50 -.45
Crème sandwich Amieux

truffée la boîte '/» —.80 -.72
Pâté de viande hachée

la boîte Vi —.60 -.54

' mmmm.wmtmm

Crâne! ni.39-3Sïn
avi - e  belle v i t r i n e  a louer rue Lèopold Robert 57, poui
époque n convenir. — S'adresser à Gérances et Con
tentieux S. A., rue Léopoid Robert i% I 268'_

Fabricant d'Horlogerie
demaD'I fi n empruirer

Fr. ÏÏO.OOO.-
ponr 6 ou 12 mois , intérêts * V / B. — S'adresser Etude Dr A.
Bolle, no t . i r e  nie (te I R Promenade 2. 1640.

SNTERE//ANT
\ vendre beau bâtiment * La Chaux-de-Fonds , belle

situalion , rapport 7,8 /0, pas de Irais de reprise.
Ecrire sous chiffre P. 36540 «J., à Publieitan,

Saint-limier. 16f 3"f

[Ml PITIUoFïRÏ
1. a»-. €¦«*¦*_. île rwa_el.«l«-fllle. 1
Pour Noël , un joli cadeau :

Lingerie charmeuse pour dames :

Pa:ure$ 3 pièces femr^ri,déma11
16.50 14.90 12.90

Combinaisons 8.90 6.90 5.90
4.90 3.90 2.90

Chemises de nuit .h *tm *n».
12.50 8.90 5.90

.*&' Pour tout achat dep. I<'r . 3.- un joli cadeau.
16152 Se recomm ande . 8. BLUMENZ WEIQ.

Wn""* ri- "niynPTwa—un iMiLiitTriiniinTiTBiirijm

Nous exposons
un choix r a v i s s a n t
de souliers de bal en
tissus or, argent et

noir.

Ne manquez pas de
vous arrête r devant

notre étalage. i

.CHAUSSURES

PLACE NEUVE 2
IN-Vffi

mim-mmm-m **m-aB-w-- *m

Secrétaires
combines

Fr. _ 90.— 2't0.-205.-
386. -

Nouveau-, modèles. Exô-
ct ilion soignée. A v m l a
gCU X. 15564

Ç*tmtmi&kmMiti* —N
^RICHABDaCALAM E^

Parc 13. I

I

Pour Noël!
Vernis pour jouet; ja]
Bronze; pour décoration ? B
Paillette; toute; nuance; ¦;]

f i l a m e n t ; pour arbre; f s[ :]
Boug ie; fantaisie =' .

fl l  a l lumant  161*21 1 j

N O U V E A U  ! ! i l
protège-tapis ;

Fr. 1.90

DROGUERIE

ROBERT mi
Marché -i Tél. 2.14.86 HJ

Four les fêtes
nos vol au vent

pâles froids
hors-d'œuvre

variés
un ré gal

1 Pour b ft fe fi" jjjjf Hj I
J Bel assortiment de

Plantes vertes et fle uries

S 
Fleurs coupées, 1er choijc p
Corbeilles fleuries f|

" Décorations de tables

§ Petits sap ins, etc m

I p x d a i s  d&S f i & uMm
m G. Rutschmann-Schray M _
% 16028 Ne-ave il TéL 3 43 74 V

lîiiWiiWiiîwiH

Une plume - réservoir
doit donner satisfaction

La Librairie WILLE
vous en procurera une
avec laquelle vous aimere? écrire.

raateMfB Pi- ¦'.' - -

: Po !r acheter bon marché
] des articles de qualité

||I AMEUBLEMENTS INDUSTRIE 1

Choix immense
dans tous (es artîc es

H Tapis - Descentes de lit H
linoléums - Rideaux _««_



Am „veittëc$" vous pourra
fumer en foule liDerfê...

sans devoir craimlre rie laisser une oilen r de tabac
refroidi ou une nappe de fumée dana la chambre et
("ans devoir ouvrir  les fenêtres pour aérer .
Bt vous employez Ozonyl , nouveau produit irès elll,
cuce et simple a manipuler  qui pur ifie l'air et ab-
sorbe touie odeur désagréable , loin en laissant un
parfum raf ra îchissant  et durable. Assainit et désin-
fecta tous lieux terrais 16077
Le flacon de fr' r. 2 — siiflt i pour toute une saison.
Demandez renseignem ent)-) aux dépositaires:

Drflpie teiaofl Uo la KK
Ëuvoin au Oclior*

Sur simple appel par car te ou Téléphone 2 15 13

La Glaneuse fxzprveonus
re

tous vêtements ou objets usagés ou détériorés.
â&6- * ¦- Rue du Itocta-er *»

-y *- - ' ¦ • ¦ ' * ¦ -? - . .

UN CAOEAIJ ?
Le p lus apprécié des dames élégantes *.

« .t iitinén )) p arfum troublant
« l*:»st(»i-ale)) parfum chamnétre
« l*Mrie-llouiieur » parfum grisant,
« iiuriiii»- n parfu m enivrant '

Toits genres d 'Eaux de Cologne naturelles, ainsi gut
Crèmes de beauté , Fonds de teint, Poudres, etc., p ré-
parés avec soins par 16381
lOhOnnèS, «e »r Kern *i

rez-de-chaussée. On p orte à domicile.

Amies
de la ieune Iille

Hue Fritz Courvoisier 12
Télépbone 2 13 78 1136

Home, chambres, pen-
sion, dîners

Bureau dé placement
Agents à la gare sur demande

A louer
pour Je 30 avril 1939 ou date s
convenir, rue du Puits 5.5, joli
pi itnon dé 2 ehambrea . cuisine,
dépendances . _ s'adresser * M.
Mure Humbert. gérant , ru*
Numa Droz Vi 15983

Traineaui 8 SïïS?
U.IVOS sont a vendra chez R. Ber-
nail i .  rue de la lioucUerie 6.\*m 
Glisse à fumier
i VHiiuie  chez M. FiuckiRer. ma-
réchal , Malakof f , Les -..rosettes .

1B4R6

fSlifrite & bras sont a ven-
U1I991-9 dre. — S'adresser
chez Al. Maeiier, charron , Bou le
85, . 16155

I S *..PttP rt'horlopter. 10 ti-
L-UafvlBV roirs , neuve, est
4 venure. Superne cadeau I Atn -
i|pr Charriera 19. 16429

f r. 2,90 pièce, SS
série de pén is oancs mutuelle ,
f n u i e u i l a  fr. 38,—, lits-conclt chex
M. Hausmann , rue du Temnle-
Al lemand 10-5 16371

Potagers et fourneaux
OulleiH , lus . ft veuare . — Couip-
uiir des occasions, rue de ia
Uon to 22. 16377

fonrneaui tsi _ _ t
dresser ¦¦¦ Al H . Fi.iiH i, Terreaux
22. 163!»

Â Inn pp '*B ¦"-•¦¦¦-< p|,ur ca8 'ra"IUUCI prévu , un beau loge-
ment de 3 i-l iiiinbres et cuisine.
t î h i s s e r u l  90 (piè- * Hôpital), —
S'adresser a M. Albert Calam « ,
rue du Puits 7. 1M68

Appartement LK8ùr tai«
mal. — S'adresser ft M. Ku snini .
rue Jaquei-Droz 58. 16o36

P h i m hp o  meublée au soleil n rès
UllttlilUl 0 de la gare a louer a
convenir , part a la cuisine sur
lèsir. — S'adresser rue du Parc

75. au plainpied . ft (-anche. 16.27
Pip H.à forP O -Petite cliambre
I ICU a-lCIICt Indépendante est
a louer. — S'adresser au tmn-au
de I'I MPARTIAI  16.26

Mnj _ i A vendre skis, tt n 9 ans,
HUG . luge , poussett e chambre,
Peaux jouets. — S'adresser rue de
la Poix 1, au 4me élage, droite.

16360

A 
n on r ira bon accordéon i A ma-
lt CllUl E (i, £* louches , y bil8.

ses, 7 demi-'ons, tri ple voix , peu
usagé, lr. BO— S'adresser ruo
.le la l' oncliHi i t i 9. nu rez de-clinus-
see après 18 beures. 16420

IflllPtc Poiager Mt t rk l in . 1 petite
UUUCIO, lable. ainsi qu 'un babil
de ski pour homme sont à ven-
dre. — S'adresser rua de la Uon-
corde 5, au 3ine ètage, a droi'e.

16382

A
ii n i iHnn "U oerceau el un
i CllUl 0 landeau de poupée.

— S'adresser rue des tirnnges 12,
au rez de-ebaussée, a gauche .

16430
- n m

A U p n r i P P  Cariai , cai-dela lires.
I C U U I C  statues bronz e, mon-

tres égrenées, lampadaire , petits
mble. chaises Louis XV . — S'a-
dresser rue Ij àopold-Hoberl 41 au
2me é'aite. " droile. 164*23
D a n i n  fl l lUus . couianl  continu.Utt UlU à vendre bas prix. —S'a-
dresser rue de la Paix 109 au
2rnw élnaa . ft gauche. 16400

2 manteaux &£_?**&
mi-saison , ainsi qu 'une vingtaine
ue disques et un grand chàil e crê-
pe de chine noir avec fleurs, sont
a vendre. — S'adresser au bureau
de l 'I .M i'Airn.i'. 16321

Etat -tl.il .. 21 titaùr, 1938
Décèn

9115. ("siame- .long|ean, Fanny.
liile de Frédéric August e  el ni:
Anna , née Uns .e i i l e r . NtMichAnv
misa et Bernoise , née le 5 juin
1861.

Une leUre est chose
bien froide , qui ne
peut loujours t -xnri.
mer ce que l'on vou-
drai) dire Un disque
person nel esl corn Pien
plus vivant .  Lancé à
travers l 'espace , ft l'a-
dresse d'un parent nn
d'un ami , il rêpélera
plus lard , avec voire
propre voix , el voire
émotio n , 'ont ee que
vous lui aurez conti '*.
Fanes plais i r  aux vô-
tres, qui sont au loin.
envoyez-leur un dis-

Ï

qne que vous aurez
vous- même enregistré

^^IJAUy
MAGASIN D E M  U/lOUE
..ROBERT h- TEL. *i 13 asBfttC./- PLACE HOT _.L D6 v.iifi

GYGAX
Tél. 2 21 J7_ Ronde 1

Bondelles
Palées - Brochets
Filet de perches
Filet de sandres
Filet de dorades
Filet de cabillauds
norvégiens, sans odeur

Cabillauds entiers
Colins
Soles portions
Soles pour filets
Saumon
Truites vivantes
Escargots
Cuisses de grenouilles
Moules - Huitres
Crevettes-langoustes

Le magasin sera ouvert
te jour de Noël. _6476

ORANGES
très nonn - s . il.tit ) le le*.

Uant lai-h-CM douces , 0.?0 kg
3 livres pour I . — Ir.

IVoix de ti renoble. «.75 la livre
KoiMClt - 'M . heaux grains . < > . : *> *Auiui-ilt-M P ri e .VI.. l i a  la liv.

|.'i t- i-<!M , O.ÎO la chaîna
3 cia lnes pour 0.5U

Dalles, très nalles. O HO la bolle,
3 tint es pour O.M.%

F o n d a n l H  pelles bulles ,
I.— et 't.— lr.

Kn\\ Grand Spumanle . I 70 bon» .
ViH rouge éiranuer . bouché,

<>. *¦<» le utre
Vin blanc . Neuchâtel . délicieux ,

» l i l)  la bouteille
ChocoliU lin au lui t ,

6 gran ié» plaques pour I —¦ ff.
AntuiaM. I.— lr. la gis iule bot m
1*1*1 U N  I - OI M . O.*].*. » »
l'clllM |IOIN lins . O.OS » »
Hm U-olM . <) ..:, » u
llnrl. -olM lins . 1 .05 » »
11. PREMIER-MARS, 11

Se recommande, li. MUT'l' I
Service â domicile . Tél. 2 36 47

Pour les Fêtes 1
Pour vos cadeaux I
pas de soucis Mesdames
adressez-vous à la maison

StehEé - Fleuriste
Stand 6 Tel, 2.41.SO
vous o i i i imdrez  les plus bas pr ix

Beaux œilieis de la Riviera
louie s leiules . roses, mar-
guer i t e s , mluin aa . elc.
ainsi  que belles plantes ,
çyciamens , Azalées, e'ç., 11
pr ix très avantageux

Importation directe. 10471
Hane samedi vers la fontaine.
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p ûÂtK <f tU&si&u\A Mégœj nJti
Nous venons de recevoir un superbe assortiment da

ChGRliSGf à coi fixe
mi-dur, sans amidon m é/k g±
en magn if iq ue popeline iantaisie tissée IBaiK W____ \ \dessins très modernes , B| ^̂ sffi i j
Mêmes chemises, avec 2 cols, au choix ^tf? H W? V&*ty

Chemises toile soie :; i Ûll I
chemisier, col Mirâtlix , dessins dernier chic 10.50 Hgpa ̂ 0 -%9

l»B Ca W C8ÏC5 pure soie, dessins exclusifs H vm ̂
5.90 4.90 3.90 2.95 m*%**W --W

Balance 4 Balance 4 I

Noël...
N E I G E  O U A C E

S K Li J pour enfants P A 1 I N S

€0(0 /PORTS
D a n i e l  J e a n  R i c h a r d  2 5

Q u a l i t é  • P r i x  "'- C o m p é t e n c e

Ancien commerce
d'épicerie , mercerie , articles de ménage, ven-
tes annuel ' es fr. 130.000.—, situé dans localité
Industrie lle d'une certaine importance , est à
remettr e. -*- Offres écrites sous chiffre R. D.
16444 au bureau de L'Impartial. 16444

Méean îcieD faiseur d'étampes
capable, par faitement au courant des étam-
pes de boîtes acier est demandé par fabrique
de boîtes or de la ville. — Offres détaillées
avec places occupées, âge, prétention de sa-
laire, sous chiffre A. Z. 16418, au bureau
de l'Impartia l. f mi.

à la t543o j
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SB A M o Q é P E Q Q O U O
LA CHAUX* DE * FOND J

64 Rue Léopold-Robert 64

{ vous trouverez des vêtements

pour hommes et Jeunes gens j \
ô des prix modérés.

Appartements
A Unter *

pour date it convenir  i

Place Hôtel-de-Ville , é?™
de U pièces lèveuiuelleineot 2).

Prr.r _ rÔ < ! .9*1 nla inpied du 4
r i U g i C O  lili), pièuea dom une
pouvunl giîrvir de local de magii-

Hôtel-de-Ville 31, ^
8d9

é,aa
pièces.

Somb&'lle 12, 
^ ^ag/d/a

pièces.
S'adresser lîlutlo A. Bolle.

nolnire. Promenade 2. 151/7

LOCAL
d environ 4U m*~, H I usage «je hvv-
reau , à louer pour évoque n con-
venir .  — S'adresser 4 la Uniique
i mu anale. 44, rue Lènnoid-
Hoberl . 13(101

A EOIICR
Omi i l i e i*  Uu Succès, pour

époque a convenir , bel n p p u r i e
ii ieui de 4 cliainl ir-.s. cuisine , vé-
randa , bains, balcon el dépen-
dances . cl Mulhi t -e  central. Beau
jardin d'«j *réllient. «A S'adresser
a (àAriiuCL 'N & (.'oiileulieux
S. A., rue Léonobl Itolien '**i

A VENDRE
pelile maison

quatre ou cinq chambres , Vau-
Ht -yon-Urnizes Libre IOUI de sui-
le. — S'adresser s G. - t ta l l i -Ravi-
r .ini. arcbiiecle , Bachelin 7, N eu-
cliâlel. 15501

IMMEUBLE
INDUSTRIEL

à vendre ou à louer
pour le 31 oclobre 1939

Ateliers de 200 ml Bureau.
Apparleraenl tî ft 8 pièces.
(Ihaunage cenlral. Quarlie r
Est. — S'adresser à IW. ' L.
(Vlacquat , rue des Fleurs 6.

Domaine
pour la garde de .0 à i5 piè
ces de bétail , si possible avec
pâturage , esl demandé à louer
pour le printemps I9,'.9. —
.S'adresser a WI. Léon San-
tschi , Beauregard , Le
LOCle, 16138

Fie non
•-• à 4 chambres, à La Chaux-de-
b'onds serait achetée comptant.
— Oftres avec dernier prix sous
chit 't i e  Z. C. 164 i -*, au bureau
de l ' Impartial . Ii i414

^iâïim
Vente et pose liiK'i;
Tous les genres

TISSOT. nord 187

Beaujolais iieoi
provenant directement de la propriété.
Très apprécié. ulHU "*"•

La bouteille , s./v. . . . 1.50 1.J5 |
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PASQUERO •_ m

Heori mmmm
LA CHAUX-DE-FONDS

Camionnage officiel C. F. F.
«Agent de la Sesa>

Déménagements à fo rfait
Demnndei les orlx **ix-' >-A-J

Âmx
PAPETERIE-LIBRAIRIE

OU

MARCHE
(en face G u r t n e r )

AUHIIH STHAriOfl Ut L'HUA!
IV 1» 325

Vous...
! qui apprenez l'alle -mariu

ou le français el qui dé-
sirez d é v e l o p p e r  ou
ma inten i r  les connais-
sances acqui ses , TOUS
lirez avec pi-ollt

Le Traducteur
Journal  a l lemand-I ran
-*ais nour l 'étude compa-
rée lies deux lan -u u e s.
Spécimen wrali s sur de-
mande adressée au liu-
reuu du Traducteur,
Librairie V" U. Lûlliy.
rue Léopoid Itotieri il) .
I , <* ' 'h fmx- fio-F 'uw ls.

_________________________¦____________¦¦

I f  

ouf Dit ienir [ii-onipi«iiiei|i ,
des Lettres dé faire-part
deuil , de f iançai l les  et de
mariage, s'adresser PLACK
DU M AIICH ê 1, â

l'Imprimerie COURVOISIER
qui se charge également

d'exécuter avec célérité tous
les travaux concernant le

I 

commerce el l' industrie.
Travaux en couleurs.

Cartes de visite :—: •— :¦ _: ...-.¦ cartes de Deuil \
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REVUE PU J OUR
Reprise économique en France

La Chaux-de-Fonds , le 22 décembre.
Dep uis longtemp s on n'avait p as recueilli des

pr op os aussi op timistes en France. Le budget a
été volé hier. Les capit aux rentrent de f açon
massive. Les londs d'Etat remontent de f açon
verticale et le f ranc suit. Enf in on annonce une
p rochain e conversion des rentes, nouvelle oui
a causé une véritable sensation. Quant à là re-
p rise économique, M. Paul Reynaud a cité hier
à la Chambre des chif lres Qui déchaînèrent des
bravos. Seuls les socialistes et communistes f i-
rent grise mine. « Est-ce un conte de Noël ou
un cadeau de Nouvel-An ? Les enf ants sages
reçoivent les cadeaux QU'U S méritent ». écrit
« Paris-Midi » . Souhaitons Que se j ustif ie l' ex-
clamation du ministre des f inances oui disait
hier : «La France est sur le chemin du salut.»
Ce sera tout p rof it  p our la p aix et la p rosp érité
de l'Europ e.

La Hongrie cède à l'axe
On s'était demandé ce oue le comte Ciano

allait f aire à Budap est. Si l'on en croit certaines
indications off icieuses , sa mission consistait :

1. A résoudre les diff icultés germano-hongroi-
ses.

2. A renf orcer l'Inf luence italienne en Hongrie,
en p articulier dans le domaine culturel.

3. A discuter la Question de la garantie des
nouvelles f rontières tchécoslovaques.

4. A tenter d'obtenir, comme en ianvier der-
nier, le retrait de la Hongrie de la S. d. N .

/.'« Epoque - écrit : « La Hongrie f era désor-
mais la p olitique de l'axe Berlin-Rome. L 'Alle-
magne avait deux voies p our p arvenir en Eu-
rope sud-orienlale : la Tchécoslovaquie ou la
Hongrie. Un moment on p ut craindre aue ces
deux voies lui f ussent barrées. Auj ourd'hui la
Hongrie cède devant la p oussée allemarvJe p ar-
ce que l'axe Rome-Berlin a iait p reuve de dy -
namisme et pa rce qu il lui a p romis une p lus
large revision du traité de Trianon. Quant à la
Tchécoslovaquie , elle n'est Plus opp osée à la
p olitique allemande qui tend â s'emp arer des
marchés du sud-est de l'Europ e. »

La rentrée de M. Eden ?
Et voici maintenant un nouveau sensationnel:

la rentrée de M. Eden.
En ef f e t .  Le .Daily Exp ress, et le «Daily

Mail» annoncent que dans les milieux touchant
de p rès le gouvernement , on pense que M.
Chamberlain invitera M. Anthony Eden , ancien
ministre des Affaires étrangères , à faire partie
de nouveau du Cabinet. M. Chamberlain a l'in-
tention d'entrep rendre un élargissement de son
ministère et de conf ier à M. Eden les f onctions
de chef du dép artement de la déf ense. Il n'e-
xiste plus de divergence de vues maintenant
entre MM. Chamberlain et Eden. D 'autre p art,
M . Eden n'a pa s pron oncé un mot dans ses ré-
cents discours qui p uisse être un obstacle à une
nouvelle collaboration entre le chef du gouver-
nement et l'ancien chef du Foreign Off ice.  La
question de l'accord anglo-italien, qui en son
temp s avait provoqué la démission de M . Eden,
est considérée p ar les deux hommes comme li-
quidée et f aisant p artie du p assé.

Comme on voit, l'Angleterre f ait Funion sa-
crée. Exempl e à imiter.

Résumé de nouvelles

— Af. Albert Lebrun a reçu mercredi ap rès-
midi en audience M. Alp hand, ambassadeur de
France â Berne.

— Selon les bruits rép andus dans les cou-
loirs de la Chambre , M. Blum se rendrait aux
Etats-Unis en j anvier p our un voyag e d'étude.

—A Prague va commencer le pro cès d'An-
dréas Brody, le chef spir ituel du p eup le ru-
thène, qui réclamait l'annexion de la Russie
subcarpa thique à la Hongr ie. Arrêté sur l'or-
dre du pr ésident Sirovy, Brody risque d 'être
f usillé. Car on a découvert dans une maison
qu'il p ossédait à Vienne les pr euves de sa tra-
hison : 3 millions de f rancs en billets hongrois,
une correspo ndance comp romettante et un con-
trat avec le gouvernement de Budap est qui lui
pro met le titre de baron et deux magnif iques
domaines si la Ruthénie est rattachée à la Hon-
grie...

— Le «New Chronicle- écrit que bien que l'on
ignore encore ce que pr op osera à Rome M.
Chamberlain , une chose est d 'ores et déj à cer-
taine, c'est qu'il ne sera pas question de recon-
naître le droit de belligérance au général Fran-
co. L'une des raisons de ce ref us c'est l'opp o-
sition qui se manif este dans l'opinion p ublique
anglaise contre les rép ercussions immédiates
ou lointaines de la reconnaissance de ce droit.

— Le p lan Schacht qui consistait à f aire con-
sentir un emp runt international à l'Allemagne
po ur «pay er» la sortie des j u if s  allemands, sou-
lève une rép robation générale à Londres.

En Suisse

— On constate que la saison d'été s'est bien
f ait e en Suisse... grâce aux Suisses. En ef f e t .
La po litique internationale a emp êché beaucoup
d'étrangers de venir chez nous mais ils ont été
remp lacés , à 20,000 arrivées p rès, p ar des Suis-
ses que l'insécurité générale retint au p ay s.

— L 'Association de p resse genevoise p roteste
contre l'arrêté lédéral sur l'ordre p ublic. Nous
f éliciton s nos conlrères et leur p résident M.
Robert Jeanrenaud po ur leur attitude et repr o-
duirons demain le texte de leur résolution.
Quand les j ournalistes de toutes les sections
romandes se réuniront-ils à Lausanne ou â Ge-
nève p our se solidariser avec leurs collègues
des bords du Léman ? P. B.

Une conjuration en Espagne
ie Fiàlirer médiateur C?)

Approbation de* tKcretfs-toi* francai*

La lassilnde en Espagne
Une conjuration est découverte — Des centai-

nes d'arrestations

PARIS, "22. — On téléphone de Hendaye au
«Figaro» : On annonce que M. Domergue, se-
crétaire de la Chambre de commerce f rançaise
de Saint-Sébastien , a été arrêté p our esp ionna-
ge p ar les autorités f ranquistes. Selon certains
bruits, il existerait un mouvement d'insurrec-
tion à Burgos, à l'occasion duquel 700 off iciers
et soldats auraient été arrêtés et un certain
nombre d'off iciers exécutés. Une chose p arait
certaine: c'est la lassitude grandissante qui se
f ait sentir aussi bien en Esp agne f ranquiste
qu'en Espag ne rép ublicaine. A Saint-Sébastien
et à Burgos, les Espagnol s ressentent de p lus en
p lus l'intervention des états-maj ors italien et
allemand dans leurs aff aires domestiques. Les
cris de: « L'Espagn e aux Esp agnols » se p rop a-
gent. A Sant-Sébastten;- 200 arrestations ont
été op érées p our sentiments anti-italiens ; p ar-
mi les p ersonnes arrêtées se trouvent p lusieurs
off iciers et membres de l'état-majo r du général
Franco.»

D 'autre p art, on télép hone de Londres à «Fi-
garo» : Dep uis quelque temp s, on savait â Lon-
dres que le général Franco avait été obligé de
f air e arrêter, au cours des récentes semaines,
p lus de mille personnes, p arce qu'elles app uy -
aient la cause de Barcelone. Un complo t orga-
nisé dans six grandes villes f ranquistes avait
été découvert. Cette découverte avait coûté la
vie à p lusieurs centaines de p ersonnes. Elle
coïncide avec le ref us de Franco d'examiner
la requête que lui avait soumise sir Philipp
Chetwood au suj et des p risonniers.»

Vol de lingots d'or sur un navire belge
ANVERS , 22. — Au cours de la traversée de

la mer " du Nord par la malle « Elisabethville »,
un vol de diamants et de lingots d'or s'élevant
à 17 mifllf o-t-S de francs belges a été commis.

Ces valeurs avaien t été placées dans la cof-
fre-fort du paquebot et ont disparu. Aucune tra-
ce d'effraction n'a été relevée. A l'arrivée au
port , personne n'a eu accès à la malle .

Le vol a été commis dans «ne chambre forte
qui contenait des colis postaux parmi lesquels
trois colis d'or et un sac de diamants bruts. Pen-
dant la traversée, le commandant du navire
avait trouvé dans un endroit du navire uri' sac
abandonné qui semblait servir d'emballage à
une partie du méta l précieux. C'est cette trou-
vaille qui fit découvrir le vol. C'est alors qu 'il
fit mettre par T S. F. le parque t d'Anver s au
courant du vol . Aucune personne n'a été admise
à bord et tous les bagages ont été vérifiés.

Les renvendlcations Italiennes
Le ReichsiQiirer offrir alf

sa médiation (?)
LONDRES, 22. — On mande de Berlin au

« News Chronicle » que M. Hitler a résolu d'in-
tervenir comme médiateur entre l'Italie et la
France. II atten d pour cela le moment psycho-
logique, qu 'il prévoit peu de temps avant la vi-
site de M. Chamberlain à Rome. M. H tier a
conféré à diverses reprises à ce suje t avec son
ministre des affaires étrangères, M. von Rib-
bentrop. La Wilhelmstrasse s'efforcera d'éta-
blir le min 'mum absolu des revendications Ita-
liennes et le maximum des concessions que la
France est disposée à faire. Il sera't possible
que M. von Ribbentrop ou le capitaine Wiede-
mann se rendent à Rome avant la visite de M.
Chamberlain. L'Allemagne, en ce qui concerne
la Tunisie, n'appuiera 't pas la revendication
portant sur une cession de territoire, mais celle
relative à l'autonomie des Italiens fixés dans le
protectorat. Enfin , l'Allemagne soutiendrait les
demandes italiennes concernant le chemin de
ier de Dj ibouti à Addis-Abeba, le régime du
port de Dj ibouti et celui du canal de Suez.
Le ..brillant second" va jouer

les premiers rôles
Le correspondant de «Paris-Midi» à Berlin

téléphone auj ourd'hui : Une personnalité auto-
risée nous a confié hier soir qu 'au cours des
mois à venir la diplomati e allemande se con-
tentera de figurer au second plan pour laisse:
la parole aux dirigeants fascistes. «Au p rin-
temps prochain , remarqu e en effet cette per-
sonnalité , c'est l'Italie qui donnera le ton, pour
ce qui est de la p olitique europ éenne, et ce de
manière bien p lus directe que maintenant. Ber-
lin se bornera à jo uer le rôle de «soutien» . «Tou-
tefois , l'Allemagne ne songe pas le moins du
monde à renoncer à ses proj ets et , ainsi que
nous l'écrivions hier . Hitler attend tout simple-
ment le moment propice. »

En somme, la situa tion est claire ; tandis
que Londres discute et «j ongle» avec des for-
mules j uridi ques» , les Etats totalitaires se con-
certent dans la coulisse pour , le j our venu , une
fois de plus surprendre le monde. De sorte que ,
d'ores et déj à, ce serait commettre une grave
erreur — la mission du comte Ciano nous le
prouve également — de croire que le Ille Rebh
puisse, le cas échéant, ne pas soutenir les
revendications italiennes à l'égard de la Fran-
ce».

H®g8i?elle$ ti® cterniàre heure
(Par téléphone de l 'Agence télégraphique suisse)

A la Chambre française
Vofâ de confiance de justesse

PARIS, 22. — La Chatnbre a adopté ce ma-
tin l'art. 2 de la loi de finance sur lequel le
gouvernement avait posé la question de con-
fiance par 291 voix contre 284
L'art. 2 implique l'approbation

des décrets-lois
L'article sur lequel le gouvernement avait

posé la question de confiance était ainsi conçu:
Continuera d'être faite pour l'exercice 1939,

soit conformément à la loi existante , la percep-
tion des divers droits , profits et revenus énon-
cés à l'état B annexé à ia présente loi ;

L'ADOPTION DE L'ART. 2 IMPLIQUE
L'APPROBATION DES DECRETS-LOIS.

Avant que la question de confiance ne soit
posée, M. Daladier avait déclaré à la Cham-
bre : « Je crois qu 'aucun gouvernement ne pou-
vait accepter un autre vote de confianc . sur
l'art. 2 qui lui permet de percevoir les recettes.
Une aut .e question se pose, celle de l'assouplis-
sement de la base de 2% . C'est une question
qui se posera dans la discussion des articles
suivants. Le gouvernemen t , sous réserve de
maintenir l'équilibre du budget ira aussi loin
que possible dans cette voie. Allez-vous ren-
verser la politiqu e générale qui depuis quelques
semaines donne des résultats que personne ne
peut contester. Cessons le moindre j eu qui se-
rait indigne de la Chambre. Le gouvernement,
sous réserve d'une modification éventuelle des
articles suivants, déclare qu 'il n'acceotera pas
la responsabilité du nouvoir si les ressources
fiscales lui sont .refusées. »

rn_fs> Grave accident ferroviaire au Mexique
MEXICO, 22. ,t- Ce matin le train quotidien

de Mexico-Vera Cru z, chargé de plus de 1100
voyageurs, a déraillé à 72 km de Mexico. L'ac-
cident a été provoqué par la rupture d'une des
roues de la locomotive. Sur 14 wagons, 13 ont
été renversés. La direction des chemins dé fer
annonce j usqu'ici 5 morts et près de cent bles-
sés.

Pourquoi Franco no pas
déclenche son offensive

Un de ses officiers avait passé dan-s l'autre
camp avec les plans de bataille

LONDRES, 22 — Commentant l'affaire de la
val'se consulaire de Saint-Sébastien, le « Ti-
mes » écrit : « Il semble certain que les docu-
ments ont été placés dans les bagages du vice-
consul à son insu. Quelle main a glissé la liasse
de plans militaires dans la valise que ce v'ce-
consul allait porter en France ? Qui a ensuite
révélé la présence de ces plans dans la valise,
aux autorités nationalistes ? demande le journal,
en précisant d'ailleurs que ce n'est pas la pre-
mière fois que le haut commandement franquis-
te perd des documents importants.

« L'offensive si bien préparée contre la Cata-
logne, écrit-il a dû être ajournée au dernier
moment parce qu 'un des offic 'ers franquistes a
passé aux républicains, emportant les plans
avec lui. Le grand froid a aussi poussé les ar-
mées dans leur quart er d'hiver et les deux
commandements sont heureux de profiter de ce
répit pour se réorganiser. »

Il y aurait des divergences dans le camp
franquiste

Le « Daily Telegraph and Morning Post »
écrit que les observateurs diplomatiques se de-
mandent si la querelle entre carlistes et pha-
langistes qui couve depui s longtemps dans les
régions occupées par le général Franco n 'écla-
tera pas violemmen t avant que le printemps
permette la reprise des opérations militaires.

L'envoyé spécial du « Daily Mail » à Hendaye
mande que dans les milieux bien informés on
lui a déclaré que deu x enveloppes découvertes
dans la valise consulaire contenaient des car-
tes d'état-maj or des position s franquistes au 7
tour dé Madri d et dans les montagnes de Gua-
darama.

L Europe mm fa ne^e

Le froid à Paris. — Les clochards , rue Beau-
bourg, dans un local de l'Armée du Salut , man-

gent leur soupe autour du poêle.

Les méfaits de la vague de froid
en Italie

MILAN, 22. — De toutes les villes d'Italie on
annonce le froid et le mauvais temps. A Milan ,
la neige a causé de grandes perturbations. En-
viron 20,000 hommes ont été appelés à déblayer
la neige.

A Turin, Alexandri e et Udine. la couche de
ne;ge atteint 30 centimètres. A Trieste, après un
froid rigoureux, la température a passé à 4 de-
grés au-dessus de zéro.

Le mauvais temps sévit encore à Naples et
sur toute la mer Tyrrhénienne. Les navires et
les voiliers ont été obligés de se réiugier dans
les ports.

Sur le massif du Melogno, par suite d'une
abondante chute de neige, accumulée ces der-
niers j ours, la couche atteint deux mètres.

A Corne , le trafic des tramways avec Ch'as-
so a dû être interrompu en raison de la neige.
Les trains et les tramways ont subi partout de
grands retards.

Oes perturbations en Angleterre
LONDRES, 22. — La nuit de mardi à mer-

credi a été la plus froide que l'on ait enregistrée
en Angleterre depuis dix ans. Les j ournaux du
matin sont remplis de nouvelles annonçant des
explosions, la rupture de conduites d'eau, des
perturbations dans la circulation des tra 'ns, des
décès dus au froid , des pannes d'électricité, etc.
La circulation dans les rues de Londres est en-
travée par le verglas. Le trafi c postal avec le
Continent subit d'importants retards, les ba-
teaux traversant la Manche ne pouvant pas s'en
tenir à l'horaire. Plus de 250.000 ouvriers tra-
vaillant dans la construction ont , en raison du
froid , abandonné provisoirement le travail.

L extension des obligations
militaires...

est votée par le Conseil des Etats

BERNE , 22. — Le Conseil des Etats a ap-
prouvé sans opposition en votation finale: ex-
tension des obligation s militaires; élection du
Conseil national (emploi du bulletin de vote);
rég;me financier pour les années 1939-1911;
br ; i lies économiques dans la gêne (commu-
nauté des créanciers); aide aux vignerons.

et par le Conseil national
Au Conseil national, en votation finale, l'ar-

rêté concernant l'amélioration de la ligne de la
Linth , est adopté par 145 voix sans opposition.
En votation finale, le proj et de loi sur l'exten-
sion des obl'gatfons militaires est adopté par
130 voix sans opposition.

Les deux Conseils ont levé la séance et ont
déclaré la session close.

Le temps probable pour vendredi 23 décem-
bre : Ciel variable. Pour le moment peu ou pas
dé précipitations. Le gel continue.

LE TEMPS PROBABLE

Rome expulse un Français...
...et PaHs un Italien

PARIS, 22 — On lit dans « Excelsior » : «Le
gouvernement italien vient de prendre un ar-
rêté d'expulsion contre notre compatriote M.
Emanuel Audisio , qui était depuis dix ans à Ro-
me représentant de de-nx sociétés d'auteurs et
compositeu rs d ramatiques. A la suite de cette
mesure frappant M. Audisio , le gouvernemen t
français a décidé d'expulser de Paris M. Hugo
Girald i , représentant à Paris ia société des au-
teurs dramatiques italiens et directeur du j our-
nal fasciste « Italia Nuova ».

Représailles

—30 degrés à la Brévine
Après que la neige ait cessé de tomber , un

gel et un froid particulièremen t rigoureux ont
été enregistrés dans la nuit  de mercredi à j eudi
dans un*-- pa rtie de notre pavs . A la Brévine. le
thermomètre marquait jeudi matin de bonne
heure —30 degrés. On annonce de différentes
stations climatériques et de sport du Jura , des
Alpes vaudoises et valaisannes j us qu 'à —20 de-
grés. Dans les régions propres au sport Je
l'Oberland bernois , de ia Suisse centrale , de
la Suisse orientale et du canton des Grison s, la
température est de —16 degrés Fn certains en-
droits , on signale encore le légères chutes de
neige.

Froid rigoureux


